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GUERRE EN UKRAINE : LA RUSSIE GRIGNOTE 
LE PAYS ET ATTAQUE AU TATARSTAN 

La Russie a lancé son                    
« opération militaire » en 
Ukraine le jeudi 24 
février 2022. Aujourd’hui, 
il est clair que l’Ukraine 
est en train de tout 
perdre, avec un pays tota‐
lement dévasté, et que le 
Kremlin a non seulement 
tenu tête à l’Occident, 
mais est en train de 
gagner cette guerre de 
sous‐traitance, disent les 
experts les plus objectifs.  
Au 769e jour de guerre en 
Ukraine, on commence à 
y voir plus clair, l'Ukraine 
continue de demander le 

soutien de la communau‐
té internationale pour 
aider à l'effort de guerre 
de son pays. Mais pour 
Alexandre Orlov, "Vladi‐
mir Poutine a gagné la 
guerre". Un an et neuf 
mois que l'invasion russe a 
débuté en Ukraine et per‐
sonne ne semble savoir 
quand cette guerre se ter‐
minera. L'Ukraine conti‐
nue de demander de l'ai‐
de aux pays occidentaux 
pour continuer les com‐
bats. Une attitude vaine, 
selon Son Excellence 
Alexandre Orlov, ancien 

ambassadeur de Russie 
en France : "Moi, je pense 
qu'il (Vladimir Poutine, 
ndlr) a déjà gagné la guer‐
re". L'élément qui fait, 
selon lui, que la Russie a 
déjà remporté la guerre, 
est le manque d'hommes 
au sein de l'armée ukrai‐
nienne : "L'armée ukrai‐
nienne manque d'effec‐
tifs, vous pouvez envoyer 
autant d'armes, de muni‐
tions que vous voulez, 
bientôt, il n'y aura per‐
sonne pour se servir de 
ces armes. Ils n'ont plus 
de réserves, les pauvres". 
Selon Alexandre Orlov, 
les États‐Unis ont une 
part de responsabilité 
dans ce conflit : "Les Amé‐
ricains mènent des 
guerres par procuration, 
après, ils abandonnent 
ces gens‐là. 90 % de l'ar‐
gent que les Américains 
ont soi disant donné à 
l'Ukraine, a été dépensé 
aux États‐Unis". Pour 
l'ancien ambassadeur 
russe en France, les États‐
Unis ont financé leur 
propre complexe milita‐
ro‐industriel pour s'enri‐
chir, "c'est ça le secret de 
la guerre" 
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NOUVEAUX AVANTAGES POUR LES BÉNÉFICIAIRES 
DU STATUT DE L’AUTO-ENTREPRENEUR 

Ces derniers temps, les démarches pour 
devenir auto‐entrepreneur en Algérie 
ont été facilitées. Il est désormais pos‐
sible de créer son entreprise en seule‐
ment trois jours. Des dispositions en 
faveur de l’entrepreneuriat chez les 
jeunes ont été éta‐
blies dans le cadre 
de la loi sur l’auto‐
entrepreneuriat pro‐
mulguée en 
décembre 2022. 
Les démarches 
peuvent être réali‐
sées entièrement 
en ligne grâce à la 
plateforme ANAE. 
Les auto‐entrepre‐
neurs ont égale‐
ment droit à de 
nouveaux avantages. C’est ce qu’a 
annoncé l’Agence nationale de l’auto‐
entrepreneur (ANAE)  dans un commu‐
niqué, publié le 1ᵉʳ avril. 
En effet, les bénéficiaires du statut de 
l’auto‐entrepreneur ont droit à des facili‐
tations bancaires accordées aux en 

matière d’ouverture de comptes com‐
merciaux conformément à la loi 22‐23 
du 18 décembre 2022, portant statut de 
l’auto‐entrepreneur, rappelle l’ANAE 
dans son communiqué. 
Ainsi, l’auto‐entrepreneur, en vertu de 

cette loi, est 
exempté de l’ob‐
tention d’un 
registre du com‐
merce et de l’ou‐
verture d’un 
compte commer‐
cial. « L’Agence 
nationale de l’au‐
to‐entrepreneur 
annonce que 
dans le but de 
simplifier les 

procédures d’ou‐
verture des comptes commerciaux au 
profit des autoentrepreneurs, la Banque 
d’Algérie a limité les documents à four‐
nir à une copie de la carte d’auto‐entre‐
preneur, une copie d’un document 
d’identité et une copie d’un document de 
résidence », indique le communiqué. 

GUGUERREERRE ENEN UKRAINEKRAINE 

LA FRANCE 
DEMANDE 
À LA CHINE 

DE «PASSER 
DES MESSAGES 

À LA RUSSIE» 
En visite pour une journée à Pékin, le 
ministre des Affaires étrangères français 
Stéphane Séjourné a appelé la Chine à 
jouer un rôle plus actif dans ce conflit. 
Le ministre français des Affaires étran‐
gères, Stéphane Séjourné, a déclaré ce 
lundi 1er avril à Pékin que la France 
attendait de la Chine qu'elle envoie "des 
messages très clairs à la Russie", son allié 
le plus proche, au sujet de la guerre en 
Ukraine. "Nous attendons de la Chine 
qu'elle passe des messages très clairs à la 
Russie", a déclaré le ministre, plaidant 

pour "un rapport de force favorable à 
l'Ukraine" lors d'une conférence de pres‐
se avec son homologue chinois Wang Yi. 
Car "évidemment la Chine joue un rôle clé 
dans l'indépendance, le respect du droit 
international, y compris la souveraineté 
de l'Ukraine", a‐t‐il estimé. "Cette guerre 
concerne l'ensemble de la communauté 
internationale" La Chine, qui se présente 
comme une partie neutre mais dont la 
relation avec la Russie s'est approfondie 
depuis le début du conflit, appelle à un 
règlement politique pour mettre fin aux 
combats en Ukraine. 
Elle est régulièrement appelée par la 
communauté occidentale à jouer un rôle 
plus actif dans ce conflit, en utilisant son 
influence sur la Russie. 
"Comme je vous le disais, monsieur le 
ministre, cette guerre concerne l'en‐
semble de la communauté internationa‐
le", a lancé lundi Stéphane Séjourné à son 
homologue chinois, qui n'a pas évoqué 
spécifiquement le conflit en Ukraine dans 
son discours introductif en début de 
conférence de presse 

AU KENYA, UN GRAND HÔPITAL VA                                   
SE DÉBARRASSER DE 500 CORPS NON RÉCLAMÉS 

Le plus grand hôpital du 
Kenya a annoncé mardi 
qu’il allait se débarrasser 
de plus de 500 corps, d’en‐
fants pour la plupart, qui 
ne lui ont pas été récla‐
més. Les familles ont jus‐
qu’à sept jours pour iden‐
tifier et récupérer les 541 
corps à la morgue de l’hô‐
pital national Kenyatta, a 
indiqué l’établissement 

dans un avis publié sur 

son site internet. «Faute 
de quoi, l’hôpital deman‐
dera aux tribunaux l’auto‐
risation d’en disposer», a 
ajouté l’hôpital. Plus des 
trois quarts des corps sont 
ceux d’enfants décédés 
depuis le milieu de l’année 
dernière. Si la plupart des 
noms et des âges des per‐
sonnes décédées ont été 
publiés, l’identité de plus 
d’une douzaine d’adultes 

reste inconnue. D’après 
les lois kenyanes sur la 
santé publique, personne 
ne peut conserver un 
corps dans une morgue 
publique pendant plus de 
10 jours avant l’enterre‐
ment. Une amende est 
prévue pour les jours sup‐
plémentaires au‐delà, et 
les contrevenants encou‐
rent jusqu’à six mois de 
prison. 

APRÈSAPRÈS LELE TREMBLEMENTTREMBLEMENT DEDE TERRETERRE DEDE MAMAGNITNITUDEDE 7,4 DEDE TATAÏWANAN 
CRAINTERAINTES D’UND’UN MÉGÉGA-TSUNUNAMIAMI 

Le Centre des recherches géologiques aux 
Etats-Unis (USGS) a indiqué que l’épicentre 
du tremblement de terre de magnitude 7,4 
se trouvait à 18 kilomètres au sud de la 
ville de Hualien, sur la côte est de Taïwan. 
La secousse, qui s’est produite à une pro-
fondeur de 34,8 kilomètres, a provoqué des 
dégâts dans les agglomérations de la 

région. Selon les premières constata-

tions, 4 personnes ont perdu la vie et plus 
de 90 personnes ont été blessées. L’Admi-
nistration météorologique centrale de Taï-
wan (CWA) a annoncé que la magnitude du 
tremblement de terre était de 7,2 et qu’il 
avait été enregistré à 25 kilomètres au sud 
de Hualien et à une profondeur de 15 kilo-
mètres. La CWA a déclaré qu’il s’agissait du 
plus fort tremblement de terre ayant frap-

pé Taïwan au cours des 25 dernières 
années et a mis en garde contre des vagues 
géantes dans les régions du nord de l’île. 
Outre l’île de Taïwan, des alertes au tsuna-
mi ont également été émises en Chine 
continentale et dans les pays voisins. Le 
centre chinois d’alerte aux tsunamis a émis 
une «alerte rouge», le niveau le plus élevé 
du système d’alerte à quatre niveaux. 

L’USGS a annoncé que 20 minutes après le 
premier tremblement de terre, une deuxiè-
me secousse d’une magnitude de 6,4 a été 
enregistrée à 11 kilomètres au nord-est de 
la ville de Hualien, à une profondeur de 
12,6 kilomètres. Selon les données de 
l’USGS, 16 autres répliques de magnitude 
4,7 à 5,7 ont été enregistrées en dehors de 
la réplique de 6,4. 

HAUSSE DES PRIX DU PÉTROLE : LE SAHARA 
BLEND FRÔLE LES 88 DOLLARS LE BARIL 

Les cours du pétrole ont augmenté lundi dernier, poussés à la hausse par les risques 
géopolitiques mais aussi par un regain de l’activité manufacturière en Chine, favo‐
rable pour la demande d’or noir. 
Le prix du baril de Brent de la mer du Nord, pour livraison en juin, a pris 0,48% à 
87,42 dollars. Son équivalent américain, le baril de West Texas Intermediate (WTI), 
pour livraison en mai, a gagné 0,64% à 83,71 dollars. Dans le même temps, des nou‐
velles sur un rebond de l’activité manufacturière en Chine, redevenue positive 
après cinq mois de contraction, ont soutenu les cours. Davantage d’activité dans les 
usines est synonyme d’une plus grande demande d’énergie.
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L
e Représentant permanent 
de l’Algérie auprès des 
Nations unies, l’ambassa‐

deur Amar Bendjama, a appelé 
le Conseil de sécurité à « réagir 
avec fermeté » et de « manière 
décisive » à la suite de l’attaque 
aérienne sanglante menée lundi 
par l’entité sioniste contre les 
locaux diplomatiques de l’Iran 
en Syrie. «Nos plus sincères 
condoléances vont au peuple et 
au gouvernement iraniens suite 
à la tragique frappe aérienne 
contre leurs locaux diploma‐
tiques à Damas », a dit M. Ben‐
djama lors d’une réunion à New 
York du Conseil de sécurité onu‐
sien à la suite de l’attaque sionis‐
te contre les locaux diploma‐
tiques de l’Iran en Syrie ayant 
fait 13 morts dont sept mili‐
taires iraniens. «Cette attaque 
constitue une violation flagrante 
du droit international, qui 
garantit l’inviolabilité des locaux 
diplomatiques et consulaires 
comme indiqué dans la Conven‐
tion de Vienne sur les relations 
diplomatiques et la Convention 
de Vienne sur les relations 
consulaires », a poursuivi l’Am‐
bassadeur, soulignant : «Une 
violation aussi grave des obliga‐
tions internationales de la part 
de la puissance occupante israé‐
lienne ne peut être ni justifiée ni 
tolérée. Nous devons élever la 
voix contre les dangereuses 
implications de cette provoca‐
tion qui pourrait conduire à une 
escalade des tensions dans la 

région, voire dans le monde ». 
«Le Conseil de sécurité de l’ONU 
doit réagir avec fermeté et de 
manière décisive à cette remise 
en question des principes fonda‐
mentaux de la souveraineté de 
l’Etat », a plaidé le diplomate. 
Pour M. Bendjama, le timing de 
cette attaque, survenue dans la 
foulée des pressions internatio‐
nales pour un cessez‐le‐feu à 
Ghaza, réclamé par la résolution 
2728 du Conseil de sécurité des 
Nations unies, « constitue un 
mépris délibéré pour les appels 
à la cessation des hostilités 
venant de l’ensemble de la com‐
munauté internationale ». Le 
but d’un tel acte est évident : 
répondre aux pressions interna‐
tionales en intensifiant le 

conflit, qui prolonge le massacre 
des Palestiniens pour des cal‐
culs de politique interne », a‐t‐il 
enchaîné. L’Ambassadeur a 
ajouté que cet acte dangereux, 
de nature à entraîner toute la 
région dans un conflit, est évi‐
dent et reflète la croyance en 
l’impunité de la puissance occu‐
pante israélienne, qui se consi‐
dère au‐dessus du droit interna‐
tional.  Le Conseil de sécurité de 
l’ONU s’est réuni mardi soir, en 
session publique, à la demande 
de la Russie pour discuter de ces 
frappes contre la section consu‐
laire de l’ambassade iranienne à 
Damas, a déclaré le premier 
représentant permanent adjoint 
de la Russie auprès des Nations 
Unies, Dmitri Polyansky. Selon 

l’agence de presse Sputnik, 
Polyansky a indiqué qu' «après 
la frappe aérienne des forces 
sionistes contre le consulat ira‐
nien à Damas lundi soir, les Ira‐
niens se sont tournés vers le 
Conseil de sécurité de l’ONU 
pour condamner cet acte. » Il a 
ajouté : « Suite à leur lettre de 
protestation au Conseil, nous 
avons demandé de tenir une ses‐
sion publique au Conseil de 
sécurité des Nations unies ».  Ces 
frappes ont été condamnées par 
plusieurs pays. La télévision 
d’Etat iranienne a indiqué que 
les  six missiles tirés par les sio‐
nistes ont fait treize morts, six 
Syriens et sept Iraniens. Le 
secrétaire général Antonio 
Guterres et le ministre iranien 

des Affaires étrangères, Amir 
Abdollahian, ont évoqué la situa‐
tion autour de la frappe israé‐
lienne contre le consulat iranien 
à Damas, a annoncé le porte‐
parole du Secrétaire général des 
Nations unies Stéphane Dujar‐
ric. Le ministre iranien des 
Affaires étrangères a appelé le 
secrétaire général. Comme vous 
le savez, le secrétaire général a 
tendance à dire publiquement 
que nous allons garder le 
contact avec toutes les parties. 
Nous sommes très inquiets par 
la possibilité d’une nouvelle 
escalade allant au‐delà des esca‐
lades que nous avons déjà », a‐t‐
il souligné. L’agence syrienne 
Sana a rapporté plus tôt que 
l’aviation israélienne avait lancé 
une frappe contre un bâtiment à 
Damas. Plus tard on a appris que 
la frappe avait été portée contre 
le consulat de l’Iran. La frappe a 
tué sept conseillers militaires 
dont Mohammad Reza Zahedi, 
général de brigade du Corps des 
gardiens de la révolution isla‐
mique (CGRI, forces d’élite ira‐
niennes), ainsi que son adjoint, 
le général Mohammad Hadi Haji 
Rahimi, et cinq autres 
conseillers militaires du CGRI. 
Le président iranien Ebrahim 
Raïssi a promis de ne pas laisser 
la frappe sans réponse. La Rus‐
sie a résolument condamné l’at‐
taque d’Israël et a demandé de 
convoquer la réunion du Conseil 
de sécurité de l’ONU sur ce sujet. 

 Youcef S. 

POUR PROMOUVOIR «LE TRAITÉ DE DÉFENSE ET ACCORD NUCLÉAIRE CONTRE LA PAIX AVEC ISRAËL» 

Le conseiller à la sécurité nationale de la Maison Blanche ce jeudi 
en Arabie Saoudite 

Selon le site américain  «Axios», 
le conseiller à la sécurité natio‐
nale de la Maison Blanche, Jake 
Sullivan, se rendra demain jeudi  
en Arabie Saoudite, où il ren‐
contrera le prince héritier 
Mohammed ben Selmane afin 
de discuter d’un méga‐accord 
incluant la normalisation des 
relations avec Israël. 
Le site rapporte également que 
trois autres responsables amé‐
ricains, le conseiller principal 
de Biden pour les affaires du 
Moyen‐Orient, Brett McGurk, le 
conseiller principal en énergie, 
Amos Hochstein, et le conseiller 
du Département d'État, Derek 
Cholle, seront ce mercredi en 
Arabie Saoudite  pour tenir des 
réunions préalables devant 
baliser la rencontre  de Jake Sul‐
livan avec le prince héritier. 
Depuis des mois, les Etats‐Unis 
travaillent à l’élaboration de 
traités avec l’Arabie saoudite  
ayant comme véritables objec‐
tifs l’isolement de l’Iran et le 
renforcement de l’importance 
et de la puissance d’Israël dans 
la région. Ce marché de dupes  
dans lequel se sont déjà englués 

à  pieds joints certains régimes 
de la région, sera encore propo‐
sé ce jeudi à l’Arabie saoudite, 
en pleine guerre génocidaire de 
l’entité sioniste contre la bande 
de Ghaza. Les Etats‐Unis sont 
apparemment prêts à faire  
beaucoup de concessions afin 
de mettre l’Arabie Saoudite, 
qibla des musulmans, dans 
leurs escarcelles. 
Les développements dans la 
région qui  mettent en péril l’en‐
tité sioniste, forcent  les Etats‐
Unis  à  répondre favorablement  
aux exigences des Saoudiens  
qui ont d’ailleurs auparavant  
affiché leur disposition  à sceller 
une paix historique avec Israël à  
condition de la ratification 
entre les Etats‐Unis et l’Arabie 
saoudite  d’un  traité de défense 
et d’accords nucléaires. Pour ce 
qui est de la cause palestinien‐
ne, qui était avant les accords 
d’Abraham un point d’achoppe‐
ment, il suffit maintenant,  
comme le dit le président amé‐
ricain himself, d’arracher une 
promesse, formelle s’il vous 
plaît, au bourreau Netanyahu 
en faveur de la solution à  deux 

Etats et le tour est joué. N’a‐t‐on 
pas déjà  joué le même scénario 
avec les pays qui  ont normalisé 
leurs relations avec Israël, ne 
leur a‐t‐on pas fait miroiter la 
fin de la colonisation de la 
Palestine et autres privilèges 
économiques et militaires ?  
Qu’a récolté la région depuis 
leur  alignement derrière Is‐ 
raël ? Que du sang et des leur‐
res ! Même si Netanyaho  s’en‐
gagera à reconnaître l’Etat 
palestinien, on ne doit pas 
prendre ses engagements pour 

argent comptant ! En tout cas, 
l’Arabie saoudite a tout à perdre  
dans l’établissement de rela‐
tions officielles avec Israël,  
avant que celui‐ci et les Etats‐
Unis ne reconnaissancent  offi‐
ciellement l’État palestinien 
indépendant,  avec les fron‐
tières de 1967.  Car, quel que 
soit le temps que cela prendra, 
dans 40, 50 ou même 100  ans, 
les populations musulmanes  
finiront par faire payer leur 
félonie  à  tous les pays  qui  ont 
vendu ou délaissé pour des 

prunes la cause palestinienne. 
Dans le contexte actuel, où  des 
Palestiniens innocents se font 
massacrer quotidiennement 
par l’armée d’occupation sionis‐
te, les chances des Etats‐Unis 
même avec leurs concessions  à  
embobiner l’Arabie saoudite 
sont faibles…  
Mais Biden, qui  prépare sa 
réélection, est prêt à tout pour 
avoir  poussé l’Arabie saoudite 
dans les bras d’Israël. 

Boualem B.  

Cette attaque constitue une violation flagrante du droit international, qui garantit l’inviolabilité des locaux diplomatiques et consulaires 
comme indiqué dans la Convention de Vienne sur les relations diplomatiques et la Convention de Vienne sur les relations consulaires…

À LA SUITE DES FRAPPES SIONISTES À DAMAS 

L’Algérie appelle le Conseil de sécurité 
à réagir avec fermeté

Attaf reçoit un appel téléphonique 
du Représentant spécial du SG de l’ONU 

pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel 
Le ministre des Affaires étran‐
gères et de la Communauté 
nationale à l’étranger, Ahmed 
Attaf, a reçu, hier, un appel télé‐
phonique du Représentant spé‐
cial du Secrétaire général (SG) 
des Nations unies pour l’Afrique 
de l’Ouest et le Sahel, Leonardo 
Santos Simao, indique un com‐

muniqué du ministère. A cette 

occasion, les deux parties ont 
procédé à un échange de vues et 
d’analyses concernant les déve‐
loppements de la situation dans 
la région sahélo‐saharienne, 
précise le communiqué. Les 
deux responsables ont égale‐
ment passé en revue «les voies 
et perspectives de renforcement 
de la coordination entre l’Algé‐

rie et l’Organisation des Nations 
unies, en vue de contribuer à 
relever les défis communs aux‐
quels sont confrontés les Etats 
et les peuples de la région dans 
les domaines politique, écono‐
mique, de développement et 
sécuritaire», conclut le commu‐
niqué. 

R.N. 
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L
e ministre de l’Energie,      
M. Mohamed Arkab, a 
pris part hier aux travaux 

de la 53e réunion du comité 
ministériel conjoint de suivi 
(JMMC) de l’OPEP+ qui s’est 
tenue par visioconférence. 
Selon un communiqué du 
ministère, cette rencontre 
s’est tenue en présence du               
P‐DG de Sonatrach et du pré‐
sident de l’Agence nationale 
pour la valorisation des res‐
sources en hydrocarbures 
(ALNAFT), et des cadres du 
Ministère. « Au cours de cette 
réunion, les ministres ont dis‐
cuté de la situation actuelle 
du marché pétrolier mondial 
et de ses perspectives à court 
terme. Les membres du comi‐
té ont également évalué le 
respect des engagements de 
limitation de la production 
des pays de l’OPEP+ pour les 
mois de janvier et février 
2024 », rapporte la même 
source. Intervenant à cette 
occasion, M. Arkab a souligné 
l’importance du suivi de la 

situation du marché mondial 
et de son évolution : « La 
conjoncture économique 
mondiale à court terme reste 
incertaine dans la mesure où 
les perspectives varient 
considérablement d’une 
région à l’autre, avec des 
écarts significatifs dans les 
trajectoires de croissance. 
Cette situation d’incertitude 
pourrait perturber la crois‐
sance de la demande mondia‐
le de pétrole, alors même que 
le marché est convenable‐
ment approvisionné » a‐t‐il 
déclaré. M. Arkab a salué le 
respect, par les pays 
membres de l’OPEP+, des 
mesures de limitation de la 
production : « En procédant, 

collectivement et individuel‐
lement, à un ajustement de 
nos niveaux de production. 
Nous sommes parvenus pro‐
gressivement à restaurer les 
conditions d’un marché 
pétrolier plus stable et moins 
enclin à la volatilité » a‐t‐il 
assuré. Le ministre Arkab a 
réaffirmé l’engagement de 
l’Algérie à maintenir une 
réduction volontaire et addi‐
tionnelle de sa production 
jusqu’à juin 2024. Les prix du 
pétrole poursuivaient hier 
leur hausse, portés par la 
montée des tensions géopoli‐
tiques après la frappe d'un 
bâtiment diplomatique Ira‐
nien, tandis que l'OPEP+ 
recommande de maintenir sa 

stratégie de baisses de pro‐
duction. Les risques géopoli‐
tiques accrus liés à l'escalade 
du conflit au Moyen‐Orient, 
aux réductions de l'offre de 
l'OPEP et à l'amélioration des 
données en provenance de 
Chine contribuent à alimen‐
ter" cette hausse des prix, a 
résumé James Harte, de Tick‐
mill, cité par plusieurs 
médias. Les investisseurs 
continuent de s'inquiéter de 
possibles perturbations de 
l'approvisionnement, après la 
frappe aérienne de lundi,  qui 
a visé le bâtiment jouxtant 
l'ambassade d'Iran à Damas, 
faisant au moins 13 morts. 
L'Iran a juré de riposter 

Y.B.

Le ministre de 
l’Energie, Mohamed 
Arkab, a réaffirmé 
l’engagement de 
l’Algérie à maintenir 
une réduction 
volontaire et 
additionnelle de sa 
production jusqu’à 
juin 2024. Les prix du 
pétrole poursuivaient 
hier leur hausse 
portés par la montée 
des tensions 
géopolitiques après la 
frappe d'un bâtiment 
diplomatique Iranien.

LIMITATION DE LA PRODUCTION PÉTROLIÈRE 

L’Opep et ses alliés dans les clous  
ACTUALITÉ

SELON L’ASSOCIATION APAB 

La consommation de boissons 
augmente de 30%  durant le Ramadhan 

L’Association nationale des producteurs 
de boissons (APAB ) compte 45 membres 
et représente  environ 85%  du marché 
national des boissons pour un chiffre 
d’affaires estimée à 280 milliards de 
dinars. Le mois de Ramadhan est syno‐
nyme de grande consommation. C’est le 
cas notamment pour les boissons rafraî‐
chissantes ou autres qui s’imposent sur 
la table de l’iftar. Très prisées, leur 
consommation augmente sensiblement 
durant le mois sacré. 
Les chiffres en témoignent. La consom‐
mation des boissons augmente d’une 
moyenne de 30% pendant le  mois sacré 
de Ramadhan, comparativement aux 
autres périodes de l’année, notamment 
pour les eaux embouteillées et les bois‐
sons gazeuses, selon Aissa Zelmati, 
directeur exécutif de l'Association natio‐
nale des producteurs de boissons (APAB). 
Toutefois, a‐t‐il souligné, “l’ANAB considè‐
re  que ce n’est pas une augmentation 
significative du fait que les consomma‐
teurs s’adonnent à la consommation de 
boissons après le ftour alors que durant 
la journée, on est en période de jeûne. 
Les autres périodes, la consommation 
est durant toute la journée et même les 
soirées.” Concernant l’engagement des 
membres de l’APAB durant le mois sacré, 

Aissa Zelmati a souligné “qu’en tant 
qu’entreprises citoyennes, elles partici‐
pent à l’élan de solidarité, en lançant des 
initiatives, à  l’instar des promotions sur 
les eaux embouteillées  et les boissons 
gazeuses mais aussi en occupant des 
chapiteaux au niveau des marchés de 
proximité organisés par les pouvoirs 
publics pour procéder à la vente directe 
aux consommateurs”. 
Le mois de Ramadhan étant un mois de 
miséricorde, de solidarité et de partage, 
«ces entreprises se mobilisent aussi en 
participant au sponsoring des iftars col‐
lectifs dit big iftar, organisés un peu par‐
tout à travers le pays», précise encore               
M. Zelmati.  L’APAB compte 45 membres  
parmi les majors de la profession et repré‐
sente environ 85% du marché national des 
boissons, pour un chiffre d’affaires estimé 
à 280 milliards de dinars. Une filière en 
plein essor qui  génère  20 000 postes 
d’emploi directs, et 100 000 autres indi‐
rects. Très active, l’association est plei‐
nement engagée   dans le travail d’amé‐
lioration des dispositifs législatifs régis‐
sant la profession, notamment pour ce 
qui est de la réduction du taux de sucre 
dans les boissons fixé à 105 
grammes/litre. De même, l’APAB se 
mobilise pour contribuer à la  réduction 

des déchets issus de l’emballage des pro‐
duits de l’industrie des boissons.  
Dans ce cadre, l’association a élaboré 
une étude sur l’utilisation des bouteilles 
plastiques en PET servant au condition‐
nement des boissons et les méthodes de 
leur recyclage. Ainsi, un dossier sur le 
recyclage des bouteilles en PET a été 
déposé au niveau du ministère de l’Envi‐
ronnement.  
Pour rappel, le ministre du Commerce et 
de la Promotion des exportations, Tayeb 
Zitouni, avait révélé récemment que le 
taux de 105g de sucre par litre défini en 
concertation entre les départements du 
Commerce, de la Santé, de l'Industrie et 
de l'Hydraulique et réglementé par des 
textes législatifs, "est respecté par les 
producteurs et tout dépassement sera 
passible  de fermeture de l'unité de pro‐
duction". Il espère cependant réduire 
davantage ce taux, le considérant "tout 
de même élevé". Pour le ministre, la filiè‐
re boissons affiche des perspectives pro‐
metteuses. Selon lui, «l'objectif pour 
2024 est que les dividendes des exporta‐
tions couvrent complètement la facture 
d'importation de certains intrants et 
qu'il y ait même un excédent commer‐
cial’.  

Amel B.

AGIOTATAGE SURSUR LESLES PRIXPRIX 
DEDE LALA BANANEBANANE 

ZITOTOUNIUNI MENMENACE 
LESLES SPÉSPÉCULULATEURSEURS 

Le ministre du Commerce et de la 
Promotion des exportations, Tayeb 
Zitouni, a révélé hier, qu'investir 
dans de grands espaces commer-
ciaux permet de contrôler le mar-
ché national, notamment en termes 
d’abondance des produits et de sta-
bilité des prix. Le ministre du Com-
merce, en visite hier dans la wilaya 
de Tizi Ouzou, a visité plusieurs 
espaces commerciaux, dont un 
marché de gros détenu par un par-
ticulier, procédant à l’ouverture de 
marchés de proximité initiés 
récemment par les autorités 
locales à l'occasion du mois sacré 
de Ramadhan. Zitouni a affirmé que 
l'État «encourage les particuliers à 
investir dans la création de grands 
marchés et d'espaces de produc-
tion, de commercialisation, de dis-
tribution et de vente de produits, ce 
qui permettra de réduire le 
nombre d'acteurs dans la chaîne de 
commercialisation afin de contrô-
ler les prix tout au long de l'année, 
ce qui sera mutuellement béné-
fique et pour l'agriculteur et pour 
le consommateur. Concernant le 
prix de la banane qui a connu une 
augmentation soudaine, dépassant 
les 450 dinars le kg, le ministre a 
appelé tous ceux qui ont contribué 
à cette hausse à faire preuve de 
pondération, mettant en garde 
contre les conséquences de 
mesures contre les spéculateurs, 
notamment le retrait de la licence 
d'importation, ajoutant que les spé-
culateurs «sont soumis à la loi pour 
spéculation illégale». 

I.Med 
 
RERECHERHERCHEHE SCIENTIFIIENTIFIQUEUE ENEN 

ALALGÉRIERIE ETET «SOFTFT POWOWERER» 
2 000000 DEMDEMANDESNDES 

DEDE BREBREVET 
D’IND’INVENENTION 

ENREENREGISISTRÉESRÉES 
ENEN SISIX MOISIS 

Le conseiller du ministre de l'Ensei-
gnement supérieur et de la 
Recherche scientifique, Abdeljab-
bar Daoudi, a révélé que pour la 
première fois, l'Algérie a enregistré 
plus de 2 000 demandes de brevet 
d’invention en 6 mois. Daoudi a 
souligné dans son intervention lors 
du colloque organisé hier par la 
radio "Jil FM" sur "la Jeunesse et les 
idées positives", qu'à la lumière du 
mouvement qu'a connu l'université 
algérienne, plus de 6 000 projets de 
mémorandum ont été enregistrés 
et discutés sur ce qu'on appelle un 
diplôme universitaire ou une insti-
tution émergente. Dans le même 
contexte, Farid Bouzidi, directeur 
central au ministère de la Jeunesse 
et des Sports, a confirmé qu'aujour-
d'hui, c'est l'étudiant qui fait la dif-
férence, affirmant : «L'étudiant est 
le soft power de la nouvelle Algé-
rie». 

I.M.Amine
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C
ette nouvelle applica‐
tion "IADAD" dédiée à 
la préparation du bud‐

get de l’Etat, conformément 
aux dispositions de la Loi 
organique relative aux lois 
de finances 18‐15, vise à 
moderniser et à améliorer le 
processus d'élaboration du 
budget de l'Etat, a précisé la 
même source. 
Cette application se compose 
de trois modules principaux 
: les demandes budgétaires, 
les propositions budgétaires 
et les documents et volumes 
budgétaires. 
Son développement a pour 
but d'automatiser le proces‐
sus de préparation du bud‐
get et de fournir des données 
consolidées en temps réel, 
notamment en ce qui concer‐
ne les états des mouvements 
des crédits, les RPP et les 
tableaux comparatifs, a ajou‐
té le ministère assurant que 
sa mise en place représente 
"une avancée significative 
dans la numérisation du sys‐
tème budgétaire, permettant 
une gestion plus efficace et 
transparente des ressources 
financières de l'Etat". 
Cette application contribue‐
ra, également, à renforcer la 
gouvernance financière et à 
garantir une meilleure allo‐
cation des fonds publics, est‐

il mentionné dans le commu‐
niqué, tout en annonçant 
l'organisation dans les pro‐
chains jours d'une série de 
formations en interne ainsi 
qu'au sein des autres dépar‐
tements ministériels afin 
d'assurer une appropriation 
optimale de l'application par 
l'ensemble des acteurs inter‐
venants dans le processus 
d’élaboration du budget de 
l’Etat. 
Des manuels d'utilisation et 
des guides de procédure 
seront aussi établis pour 
accompagner la mise en 
œuvre effective de cette nou‐
velle application, souligne le 
ministère. 

Intervenant à l'occasion, 
Laaziz Faid a souligné "l'ur‐
gence d'adopter des 
approches novatrices pour 
répondre aux défis actuels et 
futurs, tout en insistant sur 
la nécessité de diversifier les 
actions entreprises dans le 
domaine de la numérisation 
du système budgétaire". 
Il a encouragé les équipes 
impliquées à explorer de 
nouvelles solutions techno‐
logiques et à collaborer 
étroitement avec les acteurs 
concernés pour enrichir les 
initiatives en cours. 
Le ministre a, également, 
relevé "l'importance de ren‐
forcer la coordination entre 

les différentes structures 
impliquées dans ces chan‐
tiers, ainsi que de favoriser 
les partenariats straté‐
giques", tout en précisant 
que "la mutualisation des 
efforts entre les différentes 
parties prenantes est essen‐
tielle pour maximiser l'im‐
pact des projets de numéri‐
sation et garantir leur suc‐
cès". 
Il a exhorté à l’accélération 
de la mise en œuvre des pro‐
jets de numérisation, afin de 
répondre rapidement aux 
besoins et aux attentes des 
citoyens et des opérateurs 
économiques". 

R.S. 

Une nouvelle application dédiée à la préparation du budget de l'Etat a été présentée, avant-hier, 
lors d'une réunion de travail qui s’est déroulée sous la présidence du ministre des Finances, 
Laaziz Faid, en présence des cadres de la Direction générale du Budget, selon un communiqué 
du ministère des finances.

FINANCES PUBLIQUES 

Une nouvelle application dédiée 
à la préparation du budget de l'Etat

ACTUALITÉ

SELON UN BILAN OPÉRATIONNEL DU MDN 

Un terroriste capturé et deux éléments de soutien aux groupes terroristes appréhendés 
Un terroriste a été capturé à 
Bordj Badji Mokhtar en sa pos‐
session un pistolet mitrailleur 
de type Kalachnikov, et deux 
éléments de soutien aux 
groupes terroristes ont été 
appréhendés dans des opéra‐
tions distinctes, menées par des 
unités et des détachements de 
l'Armée nationale populaire 
(ANP) durant la période du 27 
mars au 2 avril, selon un bilan 
opérationnel rendu public hier 
par le ministère de la Défense 
nationale (MDN). "Dans la dyna‐
mique des efforts soutenus dans 
la lutte antiterroriste et contre 

la criminalité organisée multi‐
forme, des unités et des déta‐
chements de l'ANP ont exécuté, 
durant la période du 27 mars au 
02 avril 2024, plusieurs opéra‐
tions ayant abouti à des résul‐
tats de qualité qui reflètent le 
haut professionnalisme, la vigi‐
lance et la disponibilité perma‐
nente de nos Forces armées à 
travers tout le territoire natio‐
nal", précise la même source. 
Dans le cadre de la lutte antiter‐
roriste, un détachement de 
l'ANP "a capturé le terroriste 
dénommé ‘E.A.Yahia’ à Bordj 
Badji Mokhtar en 6e Région Mili‐

taire, en sa possession un (01) 
pistolet mitrailleur de type 
Kalachnikov et une quantité de 
munitions, tandis que deux (02) 
éléments de soutien aux 
groupes terroristes ont été 
appréhendés lors de deux opé‐
rations distinctes", ajoute le 
communiqué. Dans le cadre de 
la lutte contre la criminalité 
organisée, et "en continuité des 
efforts soutenus visant à contre‐
carrer le fléau du narcotrafic 
dans notre pays, des détache‐
ments combinés de l'ANP ont 
intercepté, en coordination avec 
les différents services de sécuri‐

té lors d'opérations distinctes 
exécutées à travers les Régions 
militaires, 33 narcotrafiquants, 
et ont mis en échec des tenta‐
tives d'introduction de 14 quin‐
taux et 64 kilogrammes de kif 
traité provenant des frontières 
avec le Maroc, alors que 235 386 
comprimés psychotropes ont 
été saisis". A Tamanrasset, Bordj 
Badji Mokhtar et Djanet, "des 
détachements de l'ANP ont arrê‐
té 136 individus et saisi 24 véhi‐
cules, 85 groupes électrogènes, 
36 marteaux‐piqueurs, ainsi que 
des quantités d'explosifs, d'ou‐
tils de détonation et d'équipe‐

ments utilisés dans des opéra‐
tions d'orpaillage illicite". De 
même, "38 autres individus ont 
été interceptés et 6 fusils de 
chasse, 44 151 litres de carbu‐
rants, 181 tonnes de denrées ali‐
mentaires destinées à la contre‐
bande et la spéculation et 44 
quintaux de tabacs ont été saisis, 
lors d'opérations distinctes à 
travers le territoire national". 
Par ailleurs, des détachements 
de l'ANP "ont arrêté 1 788 immi‐
grants clandestins de diffé‐
rentes nationalités à travers le 
territoire national", conclut la 
même source. R.N.

BANQUES PUBLIQUES 
LAHOUARI RAHALI NOMMÉ 
NOUVEAU P-DG DE LA BEA 

 
Le ministre des Finances, Laaziz Faid, a pro‐
cédé à l'installation de Lahouari Rahali en 
tant que nouveau directeur général de la 
Banque extérieure d'Algérie (BEA) en rem‐
placement de Lazhar Latreche, a annoncé 
hier le ministère dans un communiqué. Lors 
de la cérémonie d'installation, tenue mardi au 
siège du ministère, M. Faid a exprimé ses 
vœux de succès à M. Rahali dans ses nou‐
velles fonctions, et a insisté sur « la nécessité 
de poursuivre les efforts de développement 
et de modernisation de cette institution et de 
renforcer son rôle dans le financement de 
l'économie nationale ». 
Le ministre a appelé également à « accélérer 
les divers chantiers de modernisation de la 
BEA afin de répondre aux besoins changeants 
de sa clientèle », tout en soulignant « l'impor‐
tance de l'innovation et de l'adaptation aux 
nouvelles technologies pour maintenir la BEA 
à la pointe de l'industrie bancaire ». Lahouari 
Rahali avait occupé divers postes de respon‐
sabilité dans le secteur bancaire, dont celui de 
président du Conseil d'administration de la 
BEA, précise le communiqué. R.S. 
 

 
ENTMV  

DEUX NOUVELLES DESSERTES 
SUR LA LIGNE ALGER-

MARSEILLE 
 
L’Entreprise nationale de transport maritime 
de voyageurs (ENTMV) a annoncé, hier, l'in‐
troduction dans son programme du mois 
d'avril de deux dessertes supplémentaires 
sur la ligne Alger‐Marseille (France). Il s'agit 
de la desserte Alger‐Marseille, prévue le 5 
avril à midi, et de la desserte Marseille‐Alger, 
prévue le 6 avril à midi, selon la même sour‐
ce. Pour rappel, l’ENTMV avait annoncé, dans 
un précédent communiqué, la programma‐
tion de 23 dessertes supplémentaires entre le 
25 mars et le 17 mai vers différentes destina‐
tions, dont 12 dessertes supplémentaires 
pour le mois d'avril, notamment au profit de 
la diaspora algérienne à l'occasion du mois de 
Ramadhan. R.N. 

SELON L’EXPERT MOHAMED NIBOUCHE  

L'Algérie a les moyens de devenir un hub pharmaceutique 
L'épidémie mondiale de la 
Covid‐19, qui a fauché des mil‐
lions de vies humaines et bou‐
leversé bien des pays, doit ser‐
vir de leçon. 
Mohamed Nibouche, expert en 
affaires pharmaceutiques, s'ap‐
puie sur cette douloureuse 
expérience pour appeler au 
renforcement du secteur phar‐
maceutique en Algérie, affir‐
mant que « notre pays a les 

moyens de devenir un hub 
pharmaceutique ». 
S'exprimant hier dans l'émis‐
sion L'invité de la rédaction de 
la Chaîne 3 de la Radio algé‐
rienne, Mohamed Nibouche 
avance que le développement 
de l'industrie pharmaceutique 
est très important à plus d'un 
titre. En plus de satisfaire la 
demande locale pour mener à 
bien les politiques sanitaires 

nationales, ce secteur, insiste‐t‐
il, est l'un des rares à ne pas 
connaître de crise et qui per‐
met de générer d'importants 
bénéfices. 
« De 2023 à 2027, le secteur 
pharmaceutique connaîtra une 
croissance de 6,1% », souligne‐
t‐il, précisant que cette crois‐
sance bénéficie aux seuls pays 
développés et émergents.                      
« Aujourd'hui, 40% des pro‐

duits sont fabriqués aux États‐
Unis et les 60% restants sont 
répartis entre l'Europe, la 
Chine et ensuite l'Inde », dira 
l'invité de la Radio algérienne, 
regrettant l'absence des pays 
africains dans ce secteur. 
Selon lui, le continent afriain, et 
particulièrement l'Algérie, qui 
jouit d'une position stratégique 
et dispose d'infrastructures et 
d'expérience en matière de 

production de médicaments, 
peut devenir un hub. « Nous 
avons une position stratégique 
extrêmement bénéfique. Donc, 
si nous lions l'outil de produc‐
tion dont nous disposons à la 
recherche scientifique, nous 
pourrions faire de l'Algérie un 
véritable hub pharmaceutique 
qui produira pour lui‐même et 
exportera pour les autres ». 

R.S. 
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C’
est lors d’une déclara‐
tion à la presse en 
marge de sa visite 

d'inspection dans cette 
wilaya, que Aoun a mis en 
avant «la volonté» des res‐
ponsables du projet de réali‐
ser prochainement «les pre‐
miers tests de production au 
niveau de ce complexe avant 
d’entamer la production et la 
commercialisation effective 
avant la fin de l'année en 
cours». 
Il a appelé à la mobilisation 
de «tout un chacun» pour 
parachever la réalisation et la 
commercialisation des pro‐
duits de ce complexe impor‐
tant qui s'inscrit en sus du 
projet d'usine de trituration 
de graines oléagineuses à Jijel 
«dans le cadre de la stratégie 
nationale de la sécurité ali‐
mentaire, deux projets sur 
lesquels mise l’Etat pour une 
indépendance en termes 
d’approvisionnement des 
citoyens en  ces produits». 
Le ministre a qualifié ce pro‐
jet de «prometteur et crucial» 
compte tenu de sa capacité de 
production et de sa «techno‐
logie sophistiquée». 
La capacité de production de 
cette usine dont la superficie 
est de 14 hectares extensible, 
est estimée à 2000 tonnes/ 
jour de sucre de différents 

types, assurant ainsi plus de 
1200 emplois. 
S'enquérant de l'état d'avan‐
cement des travaux de rac‐
cordement du parc industriel 
de Larbatache aux différents 
réseaux, le ministre a indiqué 
que le travail était en cours 
en vue de doter cette région 
par une entreprise spéciali‐
sée dans la gestion moderne 
de la zone. Aoun a appelé à 
«la nécessité de sécuriser et à 
clôturer cette zone vitale en 
entier en vue de la protéger», 
appelant les responsables à 
«rattraper un certain retard 
accusé dans l'opération de 

son aménagement». Inspec‐
tant l'Institut national de la 
productivité et du développe‐
ment industriel (INPED) à 
Boumerdes, le ministre a esti‐
mé que ce dernier se voulait 
«un véritable support pour le 
secteur dans le domaine de la 
formation», appelant à la 
nécessité de «passer vers un 
mode de gestion selon des 
contrats de performance», 
étant «la seule solution à 
même de réaliser l'adapta‐
tion aux nouveautés et au 
progrès en la matière», a‐t‐il 
expliqué. 
Aoun a affirmé que l'année 

2024 sera «la dernière année 
en vue d'achever les opéra‐
tions d'évaluation» de tous 
les programmes, des cadres 
et des gestionnaires des diffé‐
rents instituts, des instances 
et des établissements rele‐
vant de son secteur ministé‐
riel. Lors de cette visite, le 
ministre a écouté exposé sur 
le secteur de l'industrie dans 
la wilaya où il a également 
inspecté l'INPED qui est 
considéré comme l'un des 
anciens établissements de 
formation dans le domaine 
industriel à travers le pays. 

N.S. 

Le ministre de l'Industrie et de la Production pharmaceutique, Ali Aoun, a fait savoir, avant-hier 
depuis Boumerdès, que le projet de réalisation de la raffinerie de sucre de Larbatache, acquise 
par le groupe public Madar Holding après avoir été confisquée en vertu d'une décision de 
justice définitive,» sera prêt et opérationnel avant la fin de l'année en cours».

ACQUISE PAR LE GROUPE PUBLIC MADAR HOLDING 

La raffinerie de sucre de Larbatache 
sera prête avant la fin de l’année

ALGÉRIE-CHINE  

Une délégation de la province de Shaanxi 
séjourne à Alger 

Une délégation du gouvernement de la 
province de Shaanxi séjourne depuis 
quelques jours à Alger pour explorer des 
projets de coopération et de partenariat 
entre l'Algérie et la Chine, profitant de la 
dynamique créée par la visite effectuée, 
en juillet dernier en Chine, par le prési‐
dent de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, et sa rencontre avec le prési‐
dent chinois, M. Xi Jinping. La visite de la 
délégation chinoise a pour objectif «de 
mettre en œuvre le consensus impor‐
tant» entre les chefs d’Etat des deux pays 
afin «de renforcer davantage les 
échanges et la coopération avec l'Algérie 
au niveau local», et de permettre à la 
coopération bilatérale «d'atteindre de 

nouveaux résultats», a déclaré le Secré‐
taire du comité politique et juridique du 
Parti communiste chinois de cette pro‐
vince, Liu Qiang, lors d'une conférence de 
presse, organisée au siège de l'ambassade 
de Chine à Alger. Liu Qiang a rappelé, à 
cette occasion, les relations historiques 
entre l'Algérie et la Chine, liées par un 
partenariat stratégique global, et un 
engagement des présidents des deux 
pays «à approfondir la coopération dans 
le cadre de la vision d’une ‐Nouvelle Algé‐
rie‐ et de l'initiative la Ceinture et la 
Route» notamment dans les domaines de 
la construction automobile, l'aérospatia‐
le, l'agriculture, la culture et du tourisme. 
L'Algérie et la Chine «sont engagées dans 

une coopération mutuellement bénéfique 
dans de nombreux domaines et sont 
devenus des partenaires stratégiques», 
dira le responsable chinois, en appelant 
les hommes d'affaires et les industriels 
algériens à créer des projets de coopéra‐
tion et à nouer des partenariats dans 
cette province, jadis point de départ de 
Route de la soie. Située au centre de la 
Chine, cette province possède de grandes 
ressources agricoles, une industrie 
agroalimentaire moderne et une univer‐
sité spécialisée dans la recherche agrico‐
le. Un des principaux berceaux de la civi‐
lisation chinoise, Shaanxi est un véritable 
pôle de la recherche scientifique et tech‐
nologique, avec plus de 110 établisse‐
ments d'enseignement supérieur, plus de 
1 500 institutions de recherche scienti‐
fique de différents types, qui ont facilité 
l'émergence d'une véritable industrie de 
la haute technologie. Elle accueille aussi 
des expositions de marque telles que l'Ex‐
position internationale de la route de la 
soie, le Forum économique euro‐asia‐
tique, la Foire des hautes technologies 
agricoles et la Conférence mondiale des 
entrepreneurs du Shaanxi. La délégation 
chinoise, en visite en Algérie, mise sur 
l'exploitation de ces atouts pour créer des 
opportunités d'affaires au profit des deux 
pays à travers un partenariat gagnant‐
gagnant. R.E. 

ÉCONOMIE

PRÉPARATION DE LA CAN FÉMININE :  

Premier entraînement des «Vertes» à Tunis 

CHAMPIONNAT D’AFRIQUE 
DE RAFLE :  

POUOUR RÉRÉGUGULERLER LELE MARMARCHÉHÉ 

ZITOUNI VEUT 
DÉVELOPPER                    
LE SECTEUR                     

DES GRANDS ESPACES 
COMMERCIAUX  

 
L’investissement dans les grands 
espaces commerciaux permet de 
réguler le marché national en 
termes de disponibilité et de stabi-
lité des prix des produits, a déclaré 
mardi à Tizi-Ouzou, le ministre du 
Commerce et de la Promotion des 
exportations, Tayeb Zitouni, en 
visite de travail dans la wilaya. 
Le ministre qui a visité certains 
espaces commerciaux, dont le mar-
ché de gros de Tizi-Ouzou apparte-
nant à un privé, et le marché de 
proximité ouvert par les autorités 
locales à l’occasion du mois de 
Ramadhan, a indiqué que «la réali-
sation de grandes surfaces com-
merciales, de plateformes de distri-
bution et de centrales d'achat, per-
met de maîtriser les prix». 
Il a ajouté que l’Etat «encourage les 
particuliers à investir dans la créa-
tion de grands marchés et espaces 
de production, commercialisation, 
distribution et vente, qui vont per-
mettre de réduire au minimum le 
nombre d'intervenants dans la 
chaîne de distribution, afin de maî-
triser les prix tout au long de l’an-
née, au profit aussi bien de l'agri-
culteur que du consommateur». 
Abordant le prix de la banane qui a 
flambé ces derniers temps, dépas-
sant les 450 DA le kilo, voire plus 
par endroits, M. Zitouni a lancé un 
appel à la raison à ceux qui sont 
derrière cette hausse tout en met-
tant en garde que «des mesures 
réglementaires seront engagées 
contre les spéculateurs, dont le 
retrait de l’autorisation d’importa-
tion de ce produit», ajoutant que 
ces spéculateurs «sont sous le coup 
de la loi contre la spéculation illici-
te». Quant au bilan de l’activité des 
marchés de proximité ouverts à 
travers le territoire national à l’oc-
casion du mois de Ramadhan et de 
l’approvisionnement du marché en 
produits de large consommation 
afin d’assurer au citoyen des pro-
duits à des prix abordables et éviter 
d’éventuelles pénuries, le ministre 
a estimé que «95% des objectifs 
tracés par son département ont été 
atteints». Il a salué, à l'occasion, 
l’adhésion des opérateurs écono-
miques, des commerçants, artisans 
et autres producteurs, dans cette 
démarche. Zitouni s'est également 
rendu au marché de gros des fruits 
et légumes sis à la Rocade Sud et 
ouvert par un privé. Ce grand espa-
ce commercial emploie 150 tra-
vailleurs, et s’approvisionne à par-
tir de 14 wilayas en divers produits 
à raison de 1.000 à 1.500 
tonnes/jour. Il alimente, outre la 
wilaya de Tizi-Ouzou, les wilayas de 
Béjaïa, Bouira, Boumerdès et Alger. 
Le ministre a aussi visité la laiterie 
Tassili de la commune de Draa Ben 
Khedda, principal fournisseur de la 
wilaya de Tizi-Ouzou en lait pasteu-
risé en sachet subventionné, dotée 
d’une capacité de production de 
500.000 litres de lait/jour et qui 
met sur le marché 275.000 litres de 
lait/jour. 

R.E.
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L
e président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, a assuré, 
samedi soir, qu'il poursuivra ses 

visites de terrain dans les wilayas, dans 
le cadre du pa‐rachèvement de son pro‐
gramme avant la prochaine élection pré‐
sidentielle, affirmant qu’il était encore 
trop tôt pour parler de sa candidature. 
Lors de son entrevue périodique avec les 
représentants des médias, et en réponse 
à une question concernant sa candidatu‐
re à l'élection présidentielle prévue le 7 
septembre, le président de la République 
a déclaré : "Avant l'heure, ce n’est pas 
l'heure". Ce n’est pas encore le moment 
d’en parler "puisqu’il y a encore un pro‐
gramme à mettre en œuvre et il reste 
plus de cinq mois" avant le rendez‐vous 
présidentiel, a‐t‐il soutenu. Le président 
de la République a, par là même, annon‐
cé qu'il effectuera "des visites de terrain 
dans les wilayas de Khenchela, Tissem‐
silt, Tizi Ouzou et probablement Djanet", 
ajoutant que le programme de ces visites 
"n'a pas encore été fixé, mais, si Dieu le 
veut, je m’y rendrai, et d'autres visites 
dans d'autres wilayas pourraient s'ajou‐
ter, à l'instar de Constantine, Batna et 
Tiaret". L’objectif des pouvoirs publics 
est à travers des plans de développe‐
ment supplémentaire est de réduire les 
disparités régionales, de développer les 
infrastructures dans ces wilayas afin de 
réunir les conditions d’investissements 
dans la création de richesses et d’em‐
plois et ainsi repeupler les Hauts Pla‐
teaux face à la concentration de la popu‐

lation dans le nord du pays et essentiel‐
lement dans le littoral. En ce sens, afin 
d’impulser le développement local dans 
les wilayas des Hauts Plateaux, les visites 
d’inspection des personnaliés officielles 
se multiplient dans cette région. Le chef 
de l’Etat évaluera à travers ces visites 
l’avancement des projets lancés consé‐
cutifs aux lourdes enveloppes finan‐
cières accordées à ces wilayas  En l’oc‐
currence,  dans une déclaration à la pres‐
se, en marge de sa visite à Tissemsilt, M. 
Hidaoui, président du CSJ, a noté la satis‐
faction des jeunes relevée lors de plu‐
sieurs rencontres tenues lundi dernier 
avec ces derniers. Ce satisfecit concerne 
surtout l’augmentation, au profit de la 
wilaya, du quota d’habitat rural de 3.000 
à 15.000 unités décidée en Conseil des 
ministres tenu dimanche dernier, rap‐

porte l’APS.   Le ministre de l’Habitat, de 
l’Urbanisme et de la Ville, Mohamed 
Tarek Belaribi, cité par l’APS a, lui, mis 
l’accent, mardi dernier dans la même 
wilaya, sur le respect impératif des 
délais de réalisation des divers pro‐
grammes de logements affectés à la 
wilaya, en sus de veiller à la qualité des 
travaux. Le ministre a instruit les res‐
ponsables locaux du secteur à achever 
les travaux des différents programmes 
d’habitat "avant la fin de cette année", 
préconisant le renforcement des chan‐
tiers afin d’accélérer la cadence du tra‐
vail et en insistant particulièrement sur 
l’adoption du système de travail du 3X8. 
M. Belaribi a, d’autre part, fortement 
insisté sur la nécessité d’accélérer les 
procédures devant permettre aux béné‐
ficiaires de lots sociaux destinés à l’auto‐
construction d’accéder aux aides finan‐
cières allouées par l’Etat à la concrétisa‐
tion de ce programme d’habitat. Le 
ministre a fait part de la disponibilité de 
son secteur à accompagner la wilaya de 
Tissemsilt dans la concrétisation de son 
programme inhérent à l’éradication de 
l’habitat précaire et des bidonvilles. M. 
Belaribi a également suivi un autre expo‐
sé à travers lequel ont été abordées les 
diverses opérations ayant permis la 
récupération d’importantes poches fon‐
cières à la suite des opérations de démo‐
lition des habitations illicites menées 
dans plusieurs quartiers et sites implan‐
tés dans la commune du chef‐lieu de 
wilaya. R.R. 

RÉGIONS

Par ces visites, le chef de l’Etat cible le développement local dans les wilayas des Hauts Plateaux et du sud du 
pays dans une politique visant à réduire les disparités avec les wilayas du Nord et le déséquilibre territorial 
reflété par une forte concentration de la population et des richesses dans les villes côtières du pays.

DÉVELOPPEMENT LOCAL   

Le chef de l’Etat assure qu'il poursuivra 
ses visites dans les wilayas

TIPASA   

Première ferme modèle fonctionnant 
à 100% à l’énergie solaire  

Le ministre de l'Enseignement supérieur 
et de la Recherche scientifique, Kamel 
Baddari a affirmé, dimanche à Tipasa, 
que le niveau de compétence atteint par 
le chercheur algérien l’habilite à devenir 
la locomotive de l'innovation et du déve‐
loppement économique. L’Algérie dispo‐
se de capacités et de compétences de 
"haut niveau" en termes de chercheurs 
universitaires ou activant dans des 
centres de recherche scientifique. Ces 
derniers   peuvent "relever le défi et 
mener la locomotive de l’innovation et 
du développement économique", a esti‐
mé le ministre lors d’une visite de travail 
à l'Unité de développement des équipe‐
ments solaires (UDES) de Bou Ismail.μ 
M. Baddari a cité, à titre indicatif, les 
chercheurs de l'UDES de Bou Ismail, qui, 
a‐t‐il dit, "possèdent une grande maitrise 
des technologies et des processus de 
production des énergies alternatives 
renouvelables et propres". Il a, à ce titre, 
évoqué le projet de la première ferme 
modèle en Afrique du Nord, fonctionnant 
à 100% à l'énergie solaire, située à El‐
Hamdania, à l’ouest de Tipasa, saluant 
les "efforts des chercheurs de l'UDES 
dans le succès de cette expérience réali‐
sée dans le cadre du programme de 
coopération internationale euro‐africai‐
ne". Ce projet de ferme modèle exploi‐
tant l'énergie solaire est "algérien, et a 
été développé par des chercheurs algé‐
riens de l'UDES de Bou Ismail sur une 

terre agricole d’une superficie globale de 
près de deux (2) ha", a souligné le 
ministre. Il a expliqué que les technolo‐
gies utilisées dans cette ferme "permet‐
tent un contrôle à distance et automa‐
tique des systèmes d'irrigation de façon 
à assurer une économie des eaux d'irri‐
gation", parallèlement à l’exploitation de 
"programmes informatiques permettant 
aux gérants de la ferme de suivre, pas à 
pas, le processus de production". M. Bad‐
dari a réitéré, à l’occasion, l’engagement 
de l'Etat à "encourager ce type d'expé‐

riences, et aussi les chercheurs à trans‐
former leurs projets innovants en pro‐
jets productifs dotés d’une valeur ajou‐
tée pour l'économie nationale". Cette 
opportunité a donné lieu à la présenta‐
tion, par les différents départements de 
recherche scientifique de l'UDES, de 
leurs projets de recherche, avec des 
maquettes. Parmi ces projets, une nacel‐
le d’entretien de façades, un chauffe‐eau 
solaire et une maquette de projet de cui‐
seur à poulet intelligent.  

 APS 

SANTÉNTÉ :  
LELE 26E SALON 

MÉDIMÉDICAL 
ININTERNERNATIONAL 

DUDU 17 AU 2020 AVRILRIL 
À ORAN 

Placée sous le thème "La santé à l'ère de 
la technologie", la 26e édition du Salon 
international de la Santé (Simem) se 
tiendra du 17 au 20 avril prochain au 
Centre de Conventions d'Oran, avec la 
participation de 200 exposants, ont 
annoncé, mercredi à Alger, les organisa‐
teurs. Plusieurs opérateurs dont des 
entreprises étrangères représentant 39 
pays, qui déclineront les plus récentes 
innovations en matière de santé, pren‐
dront part à cet évènement qui se veut 
un " tremplin vers les nouvelles techno‐
logies et une scène d'expertises, d'inno‐
vations et de cultures médicales", a sou‐
ligné Yasmine Chaouche, général mana‐
ger, organisatrice du Salon, lors d'une 
conférence de presse. Le prochain 
Simem promet également d'être "un 
espace privilégié pour les professionnels 
de la santé, chercheurs, décideurs et 
entreprises de s'informer et d'explorer 
les solutions novatrices et technologies 
de pointe", a‐t‐elle ajouté. Y seront expo‐
sés des appareils et dispositifs médicaux, 
produits pharmaceutiques, consom‐
mables, équipements et produits de 
laboratoire, d'imagerie médicale, d'ins‐
trumentalisation, le mobilier hospitalier, 
etc. Le salon offrira, en outre, l'occasion 
de nouer des partenariats stratégiques 
avec des acteurs clés de l'industrie médi‐
cale et sera marqué par la tenue des 
Journées scientifiques du Simem (JSS 
2024), comprenant des conférences et 
des ateliers de formation continue ainsi 
que l'organisation d'un "Talk et Show" 
interactif, a‐t‐on ajouté. APS 
 

ÉNERÉNERGIEIE     
DESDES DÉPUDÉPUTÉSÉS DEDE SIDISIDI 

BELBEL-ABBBBÈS REREÇUSUS 
PAR ARKRKAB 

Le ministre de l'Energie et des Mines, 
Mohamed Arkab, a reçu, mardi, des 
membres de l'Assemblée populaire 
nationale (APN) représentant la circons‐
cription électorale de la wilaya de Sidi 
Bel‐Abbès pour écouter leurs préoccupa‐
tions. Elles concernent en particulier 
celles liées au raccordement énergétique 
de certaines régions de la wilaya, notam‐
ment les nouvelles agglomérations, les 
zones rurales et les exploitations agri‐
coles, ainsi qu'au renforcement du 
réseau électrique avec des transforma‐
teurs, en vue d'améliorer le service 
public de l'électricité, a indiqué un com‐
muniqué du ministère. La rencontre qui 
s'est déroulée au siège du ministère en 
présence de ses cadres, a permis de pas‐
ser en revue un nombre de projets d'in‐
vestissement dans la wilaya, tels que la 
centrale d'énergie solaire photovol‐
taïque, la fabrication des équipements 
électriques, le renforcement de la wilaya 
avec des stations‐services mobiles rele‐
vant de la société Naftal. 
Il s’agit aussi d’autres dossiers relatifs à 
l'emploi au niveau des entreprises du 
secteur et le financement des équipes 
sportives de la wilaya, lit‐on dans le com‐
muniqué. A cette occasion, le ministre a 
souligné que dans le cadre du program‐
me tracé avec le groupe Sonelgaz, la 
wilaya de Sidi Bel‐Abbès a bénéficié 
d'"importants projets électriques", ajou‐
tant que "le taux de couverture de la 
wilaya en électricité a atteint 98,65%, 
tandis que le taux de raccordement au 
gaz naturel s'élève à 75%". 

 APS

TUNISIE   

LES USA 
DE NOUVEAU 

LES PLUS GRANDS 
IMPORTATEURS 
D’HUILE D’OLIVE      

 
LIBYE 

480 MIGRANTS 
SECOURUS 
AU LARGE 

DES CÔTES 
EN UNE SEMAINE     

BÉCHAR  
Algérie Télécom fait un don d’équipements 

médicaux au nouvel hôpital  
L’opérateur public de télécommunica‐
tion Algérie télécom (AT) a fait don d'une 
unité de radiologie et d’échographie 
multiservices au profit du nouvel hôpital 
de Béchar, a‐t‐on appris mercredi de la 
direction locale opérationnelle d’AT. 
Cette initiative, est un apport d’AT au 
renforcement des moyens et équipe‐
ments médicaux destinés à l’améliora‐
tion de la prise en charge des patients au 
niveau de cette structure hospitalière, a 
précisé le directeur d’AT, Moulay Kihal 
en marge de la cérémonie de remise de 
ces équipements en présence des autori‐
tés locales, cadres de l'entreprises et res‐

ponsables du secteur de la Santé. "AT 
confirme, une fois encore, que ce geste 
de solidarité est une valeur sûre auprès 
de ses employés et bien ancré dans sa 
culture d’entreprise citoyenne", a souli‐
gné le même responsable. Par ailleurs, 
une centaine de colis alimentaires ont 
été distribués par la direction opération‐
nelle d’AT aux restaurants "Rahma" à 
travers la wilaya de Béni‐Abbès, au titre 
de ses actions de solidarité en ce mois 
sacré du Ramadhan, a fait savoir le char‐
gé de la communication de la direction 
opérationnelle, Taha Abdeldjaouad.  

APS 
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Un petit organisme unicellulaire
nommé Spirostomumambiguum
(ouf !!!) bat des records de vitesse.
Ce long protozoaire en forme de
bâtonnet est capable de contracter
son corps, réduisant sa taille de 60
% en quelques millisecondes, dans
une accélération à couper le
souffle.
Dans une discussion sur les ani-
maux les plus rapides au monde,
les noms qui reviennent le plus

La huppe, un oiseau élégant
La huppe (hud-hud) est un oiseau élé-
gant qui fait partie de la famille des bucé-
rotidés. Son nom inhabituel provient de
ses cris perçants de ‘houps’, qui réson-
nent clairement et de loin et qu’elle répè-
te deux ou trois fois. Souvent le cri est
très court. Ceci peut être causé par le fait
que le bec de l’oiseau frappe durement le
sol à la fin du cri. Elle est l’un des oiseaux
non passeriformes de l’Ancien Monde.
Son nom scientifique est Upupaepops (de
la famille des upupidés de l’ordre des
Coraciiformes). Le martin-pêcheur, les
méropidés ou guêpiers, les coraciidés ou
rolliers, les huppes et les bucérotidés,
sont collectivement désignés comme des
oiseaux semblables aux rolliers. Il existe
environ sept espèces de huppe. C’est un
oiseau largement réparti dans les îles bri-
tanniques, en Europe, en Asie et en
Afrique du Nord. On en trouve dans les
régions tempérées et tropicales de l’An-
cien Monde. Il s’agit d’un petit oiseau
d’environ 30 cm de long, de la taille d’une
grande grive ou d’un Gracula, et il a de
courtes cuisses avec de gros pieds et de
fortes griffes. Il a une belle crête semi-cir-
culaire dressée (une grande couronne de
plumes, la pointe en noir qui s’ouvre et se
ferme constamment sur la tête). Cette
crête de plumes aux pointes noires sur la
tête est la caractéristique la plus frappan-
te de la huppe. Elle est de couleur beige
foncé ou cannelle avec des rayures
blanches et noires sur le dos, les ailes et

la queue. Elle a une forme longue et en

éventail avec des plumes dont la lon-

gueur va en augmentant de l’avant vers

l’arrière. Quand la huppe se nourrit, sa

crête est fermée. Quand elle est en alerte

ou excitée, la crête est déployée et

s’ouvre comme un éventail.

La partie supérieure de son corps est de

couleur brun clair, avec des ailes noires

avec des rayures blanches. Les parties

inférieures sont chamois striées de noir.

Ces bandes sont clairement visibles

quand l’oiseau est en plein vol. Ses pattes

courtes sont bien adaptées pour la

marche. La queue n’est pas très longue, et

elle est de couleur noire avec une barre

centrale blanche. Le bec est long, effilé, et

légèrement incliné vers le bas. Le cri de la

huppe est doux et mélodieux, répété

toutes les deux ou trois secondes. C’est

en raison du son que l’oiseau émet, que

son nom fut choisi dans de nombreuses

langues. Par exemple, en anglais, c’est

‘Hoopoe’, en persan et en Urdu, c’est

‘hod’.

La pluspart 
du temps la huppe est seule
On trouve en général les huppes dans les

espaces ouverts, loin des zones de végé-

tations ou d’habitation. La plupart du

temps elles sont seules, mais elles sont

parfois vues en couples. La huppe

marche et court sans difficulté, comme

elle se nourrit presque entièrement sur

le sol. Elle marche avec des pas rapides,

en agitant sa tête de manière synchroni-

sée avec ses pas, et en faisant des pauses

pour fouiller le sol et les fissures avec son

long bec, à la recherche de grands arthro-

podes ou de petits vertébrés. Son vol est

puissant et direct. Quand elle est perchée,

elle peut doucement et rapidement

ouvrir et fermer sa longue crête. Les

pelouses, les sentiers et les tas de fumiers

sont ses endroits favoris puisqu’ils lui

fournissent suffisamment de nourriture.

Elle se nourrit essentiellement d’insectes

et d’autres petits vertébrés trouvés
autour des matières organiques en
décomposition. Elle se nourrit également
de larves d’insectes, d’araignées, de
mille-pattes et de vers de terre. Elle se
sert de son long bec pointu comme d’une
paire de forceps, ce qui lui permet d’at-
traper ses proies dans les fissures et les
fentes. En courant, elle se saisit d’insectes
et de vers de terre avec son long bec.
Avant de manger les insectes, elle les
frappe contre la terre pour enlever leur
carapace dure, les appendices tels que les
jambes et les ailes. Elle jette ensuite sa
proie en l’air et la rattrape habilement
avec son bec ouvert.
Cet oiseau peut planer très haut pour
échapper aux oiseaux de proie. Mais en
général, il préfère voler juste au-dessus
du sol. La huppe préfère la terre au ciel,
et ne construit pas son nid dans les
arbres. Elle utilise cependant, les trous
des arbres ou les cavités des murs, des
toits, des talus ou les falaises, comme

nids. Un fouillis d’herbes, de paille, de
poils et de feuilles d’arbres entassés sur
le sol au fond du trou en fait un nid. La
plupart des nids peuvent être trouvés en
Avril et Mai en Asie. Six à neuf œufs sont
déposés sur les débris par la femelle qui
les couve toute seule pendant une pério-
de de 16 à19 jours. Pendant cette pério-
de, elle ne quitte pas le nid et est nourrie
par le mâle. Après l’éclosion des oisillons,
elle continue à les tenir au chaud pendant
huit jours supplémentaires. Les oisillons
restent dans le nid pendant une période
qui va de 2 à 26 jours.
Quand elle est menacée par un oiseau de
proie, la huppe s’aplatit contre le sol et
étale sa queue et ses ailes. Elle rejette la

tête en arrière et pointe son bec vers le
haut. Quoi que cela signifie, cela semble
décourager les ennemis potentiels.
On trouve les huppes dans presque
toutes les parties de l’Asie, même dans
les villes et villages où peu d’espaces
ouverts existent.

Le messager des prophètes
Le prophète Sulaymân (Salomon), ’, était
un roi qui régnait sur la Syrie et la Pales-
tine, et dont les armées étaient consti-
tuées d’hommes, de Djinns (créatures
invisibles) et d’oiseaux. Il est possible
qu’il ait utilisé les oiseaux pour trans-
mettre des messages, chasser et pour
d’autres services appropriés.
Dans le Coran (27/20), nous lisons que,
alors que le prophète Salomon ’, passait
en revue ses oiseaux, il se rendit compte
que la huppe était absente. Les oiseaux
étaient sa division la plus mobile. Etant
légers, ils s’envolaient et voyaient tout,
tels des éclaireurs efficaces. Le prophète

Salomon a exprimé sa colère et son désir de
punir sévèrement la huppe si elle ne se pré-
sentait pas devant lui avec une excuse
valable. Quelques moments plus tard, la
huppe revint et dit (sens du verset) :

Elle et son peuple se 
prosternaient devant le soleil
«J’ai appris ce que tu n’as point appris; et
je te rapporte de Saba’ une nouvelle sûre:
(Saba, un peuple célèbre et riche du Sud
de l’Arabie, présentement le Yémen. Leur
capitale était Ma’rib qui se situe à envi-
ron 55 miles au Nord-Est de San’â, la
capitale actuelle du Yémen). J’ai trouvé
qu’une femme est leur reine, que de toute
chose elle a été comblée et qu’elle a un
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LES OISEAUX
DANS LE CORAN

LA HUPPE

A LIRE
AVANT

LE F’TOUR

Le mot «oiseau» est
mentionné cinq fois dans

le Noble Coran au
singulier et treize fois au

pluriel. Parmi les oiseaux,
la huppe (hud­hud en

arabe) est plus
particulièrement

mentionnée deux fois dans
la sourate Al­Naml 

(les fourmis) comme suit
(sens des versets) :

• «Puis il passa en revue
les oiseaux et dit :

«Pourquoi ne vois­je pas la
huppe ? est­elle parmi les
absents ?» (Coran 27/20)
• « Mais elle n’était restée

(absente) que peu de
temps et dit : «J’ai appris

ce que tu n’as point appris;
et je te rapporte de Saba’

une nouvelle sûre» 
(Coran 27/22).

On trouve en général les huppes
dans les espaces ouverts, loin des zones

de végétations ou d’habitation. 

L'UNE DES
CRÉATURES LES

PLUS RAPIDES AU
MONDE SERAIT

AUSSI L'UNE DES
PLUS PETITES

Le Saviez-vous ?8



DANESQUES

souvent sont ceux du faucon ou du
guépard. Mais un petit organisme
bien moins connu a son mot à dire.
Il se nomme Spirostomumambi-
guum et cache plutôt bien son jeu.
C’est un organisme unicellulaire de
la famille des protozoaires en
forme de bâtonnet allongé, pou-
vant atteindre 2 à 3 millimètres de
long. Habituellement, il se déplace
dans l'eau grâce à des cils à sa sur-
face, à une allure qui n’a rien d’ex-

ceptionnelle. C’est lorsque cette
créature se contracte qu’elle bat
tous les records d’accélération.
En quelques millisecondes, Spiro-
stomum réduit sa taille de 60 %, le
tout sans utiliser de muscles. Ces
petites créatures doivent ce mou-
vement violent à des processus
mécaniques, tels que des ressorts
ou des moteurs moléculaires. Nos
muscles seraient incapables de
réaliser une telle prouesse.

e magnifique. Je l’ai trouvée, elle et
peuple, se prosternant devant le
l au lieu d’Allah […] » (Coran 27/22-

prophète Salomon a dit
ns des versets)

« Nous allons voir si tu as dit la véri-
u si tu as menti. Pars avec ma lettre
voici; puis lance-la à eux; ensuite
-toi à l’écart d’eux pour voir ce que
leur réponse. » (Coran 27/27-28)
là que prend fin le rôle de la huppe.

ains ont expliqué que ‘huppe’ (hud-
était le nom d’un homme et non pas
oiseau, qu’un oiseau ne pouvait pas
doté de tels pouvoirs d’observation,
iscernement et d’expression pour
oir survoler un pays et le recon-
e comme étant le pays de Saba, puis
ir qu’il avait un tel ou tel système de
ernance, qu’il était gouverné par
certaine femme nommée Balqîs,

s adoraient le soleil alors qu’ils ne
ient adorer qu’un Seul dieu au lieu
e des égarés, pour ensuite revenir
ès du prophète Salomon et lui faire
apport d’une telle clarté, contenant
es ses observations.
s répondrons que, malgré les
des avancées scientifiques et tech-
giques, l’homme ne peut pas dire
une certitude absolue quels sont les
oirs et les capacités dont les diffé-

es espèces animales et les individus
es composent sont dotés. L’homme
as pu jusqu’à présent savoir, par des
ens sûrs, ce que les différents ani-
x savent et ce qu’ils voient et enten-

; ce qu’ils ressentent, pensent et
prennent ; ou comment le cerveau de
un d’entre eux fonctionne. Cepen-

bien qu’elles soient minimes, les
ques observations qui ont été faites
a vie des différentes espèces ani-
s, ont révélé certaines de leurs mer-

euses capacités.

livres jettent la lumière
l’intelligence animale
tenant, à partir du moment où Allah,
é soit-Il, qui est Le Créateur de ces
aux, nous dit qu’Il a enseigné le lan-
des oiseaux à l’un de Ses prophètes

i a accordé la grâce de pouvoir leur
r, que par le biais de l’apprivoise-

t de cette huppe par le prophète
mon, celle-ci a pu faire certaines
rvations relatives à des terres étran-
s et en faire le rapport au prophète,
 les dits-interprètes mentionnés
haut doivent réviser le peu de

aissances qu’ils ont, à la lumière de
claration d’Allah, exalté soit-Il. Des

s tels que ‘WhenElephantsWeep’ et
res livres sur les chiens, les chats et

ourmis jettent la lumière sur l’intelli-
e animale, leur manière de penser et
comportement.

A LIRE
AVANT

LE F’TOUR

Les Savants de l'Islam
ABD AL�RAHMAN AL�SOUFI
Abd al­Rahman al­Soufi (persan  ou aAbd al­
Rahmân al­Sûfî), également connu sous les
noms d'Abdar­Rahman as­Soufi, Abd al­Rah­
man Abu al­Husein, et Azophi en Occident, né
le 7 décembre 903 à Ray (Téhéran) et mort le
25 mai 986 à Chiraz, est un astronome et hor­
loger persan.
Il vécut à la cour de l'émir Adud ad­Daula à
Ispahan en Perse. Il traduisit et développa des
ouvrages en grec traitant d'astronomie, tout
particulièrement l'Almageste de Ptolémée. Il
est à l'origine de plusieurs améliorations du
catalogue stellaire de Ptolémée et ses estima­
tions des brillances et des magnitudes appa­
rentes des étoiles diffèrent fréquemment de
celles de Ptolémée.
Il découvrit le Grand Nuage de Magellan,
visible au Yémen mais pas à Ispahan : le pre­
mier Européen à pouvoir le contempler fut
Magellan au cours de son voyage au xvie
siècle.
Il semble être le premier à avoir rapporté l'ob­
servation de la Galaxie d'Andromède M311.
Il fut un grand traducteur arabe de l'astrono­
mie grecque antique dont le centre fut Alexan­
drie, le premier à tenter de faire correspondre
les noms grecs et arabes traditionnels des
étoiles et des constellations qui ne se superpo­

saient pas. Il remarqua que le plan de l'éclip­
tique était incliné par rapport à l'équateur
céleste et il calcula plus précisément la durée
de l'année tropique. Il observa et décrivit les
étoiles, leur position, leur magnitude apparen­
te, leur couleur, parcourant le ciel constella­
tion par constellation. Pour chacune d'entre
elles, il dessina deux croquis : la constellation
vue de l'extérieur du globe céleste, puis la
même vue de l'intérieur du globe céleste,
comme elle peut être observée de la surface de

la Terre. Al Sufi trouva de nombreuses utilisa­
tions innovantes de l'astrolabe. Al Sufi publia
son fameux Livre des étoiles fixes en 964, qui
reprend la plupart de son œuvre sous forme de
textes illustrés.Le cratère Azophi sur la Lune
porte son nom.Le 24 septembre 1960, Cornelis
Johannes van Houten, Ingrid van Houten­
Groeneveld et Tom Gehrels ont découvert l'as­
téroïde (12621) Alsufi, qu'ils ont nommé
d'après al­Soufi.

On trouve en général les huppes
dans les espaces ouverts, loin des zones

de végétations ou d’habitation. 

Abu Al­Wafa ou Muhammad Aboûl­Wafâ, né en 940 à Bouzjan et mort en
998 à Bagdad était un astronome et mathématicien persan et musulman
principalement connu pour ses apports en trigonométrie plane et en tri­
gonométrie sphérique.
Né en 939 ou 940 à Buzjan dans la région de Khorosan, il étudie les mathé­
matiques auprès de ses oncles.
En 959, il émigre à Bagdad où il restera jusqu'à sa mort pendant l'apogée
de la dynastie abbasside. Sous le règne des Bouyides, `Adhud ad­Dawla et
son fils Charaf ad­Dawla, Bagdad devient un important centre culturel.
Introduit à la cour, Abu l­Wafa rejoint al­Quhi et al­Sijzi comme astrono­
me.

Abu l­Wafa s'intéresse aux mouvements de la lune
Parallèlement à ses observations astronomiques, Abu l­Wafa s'intéresse à
la géométrie, la trigonométrie, l'algèbre et correspond avec les autres
scientifiques de son époque.
Abu l­Wafa s'intéresse aux mouvements de la lune. Il observe en particu­
lier, à Bagdad, l'éclipse de lune du 24 mai 997 concomitamment avec al­
Biruni situé à Kath, permettant ainsi de préciser la différence de longitude
entre les deux villes. Il corrige les tables lunaires de son époque mettant en
évidence ce que Tycho Brahe appellera la troisième variation. Dans son
livre La révision de l'Almageste (par référence à l'Almageste de Ptolémée),
il complète les tables trigonométriques de ses prédécesseurs notamment
sur la tangente, en utilisant des méthodes géométriques comparables à
nos formules de trigonométrie...

ABU AL�WAFA OU MUHAMMAD ABOÛL�WAFÂ,
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L
e Nigeria n'accordera de 
nouveaux permis d'exploi‐
tation minière qu'aux com‐

pagnies qui présenteront un 
plan de transformation locale 
des minerais, conformément à 
de nouvelles lignes directrices 
en cours d'élaboration, a 
annoncé le porte‐parole du 
ministre nigérian du Dévelop‐
pement des minéraux solides, 
Segun Tomori, le jeudi 28 mars 
2024. « Le Nigeria offrira des 
incitations aux investisseurs, 
notamment des exonérations 
fiscales sur l'importation 
d'équipements miniers, facili‐
tera l'obtention de licences de 
production d'électricité, autori‐
sera le rapatriement total des 
bénéfices et renforcera la sécu‐

rité. En échange, nous devons 
examiner leurs projets d'instal‐
lation d'une usine et la manière 
dont ils ajouteront de la valeur 
à l'économie nigériane », a‐t‐il 
déclaré, sans préciser les délais 
d’entrée en vigueur des nou‐
velles mesures.  
Selon des données officielles, le 
Nigeria héberge 44 minéraux 
solides dont l’or, le minerai de 
fer, le charbon, l’étain, le zinc, le 
nickel et le lithium. Ces miné‐
raux sont répartis sur plus de 
500 sites répertoriés. Certains 
d’entre eux existent en abon‐
dance dans le sous‐sol. C’est 
notamment le cas du minerai 
de fer dont les réserves du pays 
sont évaluées à 2 milliards de 

tonnes. En outre, les ressources 
de charbon sont estimées à 
plusieurs milliards de tonnes, 
alors que des minéraux comme 
l’or et l’étain seraient égale‐
ment présentes en quantités 
importantes. La valeur de l’en‐
semble des ressources miné‐
rales solides présentes dans le 
sous‐sol du pays le plus peuplé 
du continent est estimée à 700 
milliards de dollars, selon des 
officiels nigérians. Le secteur 
n’a cependant contribué qu’à 
0,45% du PIB en 2020, d’après 
les calculs de l'Initiative pour la 
transparence dans les indus‐
tries extractives (ITIE). Dans le 
cadre de sa stratégie visant à 
accroître la contribution du 

secteur minier à l’économie, le 
gouvernement nigérian prévoit 
de délivrer de nouvelles 
licences minières et d’offrir aux 
investisseurs une participation 
de 75% au moins dans la Nige‐
rian Solid Minerals Corp, une 
compagnie dédiée aux miné‐
raux solides qui aura pour mis‐
sion d’exploiter l’énorme 
potentiel minier du pays. Il a 
également mis en place une 
unité de sécurité spéciale char‐
gée de lutter contre les 
mineurs illégaux, tout en enta‐
mant la réglementation des 
activités des mineurs artisa‐
naux en les regroupant dans 
des coopératives.  

In Agence Ecofin  

SECTEUR MINIER AU NIGERIA   

Seules les entreprises 
qui transforment localement 

leur production auront des permis  

SANTÉ :  
LE 26E SALON 

MÉDICAL 
INTERNATIONAL 

DU 17 AU 20 AVRIL 
À ORAN 

 
ÉNERGIE   

DES DÉPUTÉS DE SIDI 
BEL-ABBÈS REÇUS 

PAR ARKAB 

Alors que la valeur de 
l’ensemble des 
minéraux solides 
présents dans le sous-
sol nigérian est 
estimée à 700 milliards 
de dollars, le secteur ne 
représente que 0,45% 
du PIB du pays dont 
l’économie reste 
largement dépendante 
des cours du brut sur le 
marché international.  

SÉNÉGAL 

L’IA offre aux paysans des informations en temps réel   
Mouhamadou Lamine Kebe  est un entre‐
preneur sénégalais. En 2018, il a cofondé 
Tolbi, dont il est le président‐directeur 
général. La start‐up, qui veut contribuer à 
la sécurité alimentaire, utilise la technolo‐
gie pour optimiser la gestion et la sur‐
veillance des cultures agricoles. Fondée en 
2020, Tolbi est une agritech qui développe 
des solutions basées sur l’intelligence arti‐
ficielle et l’imagerie satellite pour l’agricul‐
ture. Elle développe des outils pour une 
agriculture durable et mène des actions en 
faveur du climat.  Grâce à son outil e‐Tolbi, 
l’entreprise aide les agriculteurs à sur‐
veiller des millions d’hectares de planta‐
tion. L’outil, basé sur l’IA et l’imagerie 
satellite, permet d’estimer et de prédire 
les rendements, de calculer les besoins en 
intrants et d’anticiper les risques liés aux 
aléas climatiques, aux maladies et aux 

ravageurs. L’entreprise soutient les agri‐

culteurs en leur donnant accès à des infor‐
mations météorologiques. Elle utilise plu‐
sieurs moyens, dont les appels automati‐
sés en langue locale, pour mener à bien sa 
mission. Ainsi, Tolbi participe à la résilien‐
ce climatique des agriculteurs et à l’aug‐
mentation de leurs rendements et reve‐
nus. Interrogé en 2022 sur les raisons qui 
l’ont poussé à fonder Tolbi, le Sénégalais a 
déclaré que « face à l’insécurité alimentai‐
re, les technologies qui sont développées 
ne sont pas adaptées au contexte social 
africain. Elles sont chères et la plupart du 
temps, les applications sont en français ou 
en anglais et dans les zones rurales, il n’y a 
pas assez de connectivité Internet. Donc, 
on a jugé utile de développer une techno‐
logie qui serait inclusive, adaptée au 
contexte social ». Mouhamadou Lamine 
Kebe est, depuis 2018, un membre du 
comité de direction de l’organisation 

Internet Society. Il est titulaire d’un diplô‐
me d’ingénieur de conception, réseaux et 
télécommunication obtenu, en 2020, à 
l’Ecole supérieure polytechnique de 
Dakar. En 2019, l’entrepreneur a travaillé 
comme coordinateur local du programme 
China Hardware Innovation Camp. Le pro‐
gramme est organisé par l’école polytech‐
nique fédérale de Lausanne pour les étu‐
diants suisse et sénégalais d’écoles d’ingé‐
nieurs. En 2020, il était un conseiller du 
pôle « entrepreneuriat et innovation » de 
l’Ecole supérieure polytechnique de 
Dakar. La start‐up Tolbi a valu à Mouha‐
madou Lamine Kebe quelques récom‐
penses dont le grand prix du président de 
la République pour l’innovation numé‐
rique en 2020. En 2021, il a remporté la 
deuxième place au concours Num‐Urb (le 
numérique au service de l’urbain).  

In We Are Tceh Africa   

"CRÉER DE LA JOIE ET DU BONHEUR" AVEC DES DÉCHETS   

Un artiste tchadien se dévoue à cette mission  
Il est possible de réaliser des choses 
sublimes à partir de matériaux impro‐
bables, affirme Doff, plasticien tchadien 
autodidacte, à Sputnik Afrique. Lui, il en 
trouve dans des déchetteries et les trans‐
forme ensuite en œuvres d'art. Ces der‐
nières années, Doff travaille beaucoup 
avec les douilles, des pièces destinées ini‐
tialement à la destruction. Il se consacre à 
la réalisation d'une série qu'il a intitulée 
"Défaire le fer". À travers ses créations, 
l'artiste cherche à sensibiliser les specta‐

teurs à la sauvegarde de la planète et à 
transmettre des "messages de paix et de 
cohésion pacifique, d'amour ou de joie". 
En utilisant des "matériaux qui choquent 
un peu à première vue", l'artiste cherche 
non seulement à créer de la joie et du bon‐
heur, mais aussi à attirer l'attention sur 
les problèmes environnementaux. "Le 
problème des déchets est universel et je 
crois que l'art peut être un vecteur de sen‐
sibilisation autour de cette question", 
affirme‐t‐il. Le plasticien se dit prêt à 

continuer ses efforts, mais surtout avec la 
jeune génération, "parce que les plus 
jeunes grandiront avec cette idée de pré‐
server leur espace", explique‐t‐il. Par 
contre, les adultes sont déjà "formatés" et 
leurs comportements parfois des contre‐
exemples, déplore Doff. En plus de créer 
lui‐même, Doff se sert de son expertise 
pour aider des enfants à s'initier aux 
Beaux‐arts. Un de ses projets consiste à 
ouvrir un "simple programme" avec plu‐
sieurs ateliers pour intégrer "tous ceux 

qui veulent exceller dans ce domaine‐là". 
Il espère que la réussite internationale des 
artistes tchadiens permettra de promou‐
voir son pays et de le faire connaître dans 
le monde. En outre, l'artiste compte "faire 
des ponts avec les pays voisins", où il a des 
amis qui sont des artistes de renom. Il 
espère les voir de temps en temps au 
Tchad pour des séances de création avec 
les jeunes et aussi pour un "regard exté‐
rieur" sur les productions de son atelier.  

In Agence Sputnik  

TUTUNINISIEIE      

LESLES USUSA 
DEDE NOUNOUVEAU 

LESLES PLUSPLUS GRGRANDSNDS 
IMPORIMPORTATTATEURSEURS 
D’HUILED’HUILE D’OLID’OLIVE           

 
La Tunisie tient son rang  de  
premier exportateur mondial 
d’huile d’olive en dehors de 
l’Union européenne, selon de 
récentes statistiques officielles 
communiquées par le ministère 
du Commerce. Sur cette lancée,  
elle  se prépare à une saison 
2023-2024 prometteuse avec 
une production prévue d’un 
million de tonnes d’olives et un 
total de 200 000 tonnes d’huile 
d’olive, marquant ainsi une 
impressionnante augmentation 
de 11% par rapport à la saison 
précédente.  
Des prévisions encourageantes 
alors que le Nord, le Sahel, le 
centre-ouest et le sud du pays 
contribuent respectivement à  
hauteur de 23%, 17%, 35% et 
25% de la production totale.  
Deux gouvernorats, Sidi-Bouzid 
et Kairouan, joueront un rôle 
central en contribuant à hau-
teur de 32% à la production 
nationale et de 53% au secteur 
de l’irrigation.    

In African Manager  
 

LIBLIBYEYE 

480480 MIGRANTMIGRANTS 
SECOURSECOURUSUS 
AUAU LARGELARGE 

DESDES CÔTESTES 
ENEN UNEUNE SEMAINESEMAINE         
 
L’Organisation internationale 
pour les migrations (OIM) a 
déclaré lundi que 480 migrants 
avaient été secourus au large 
des côtes libyennes au cours de 
la semaine dernière. « Sur la 
période du 24 au 30 mars 2024, 
480 migrants ont été intercep-
tés et  renvoyés en Libye », a 
indiqué l’OIM sur sa page Face-
book. Parmi ces migrants, il y 
avait 26 femmes et cinq enfants, 
a-t-elle précisé, ajoutant que 
deux corps sans vie de migrants 
clandestins avaient été retrou-
vés au large des côtes libyennes. 
Jusqu’à présent, un total de 
3.791 migrants ont été sauvés et 
renvoyés en Libye depuis le 
début de cette année, tandis que 
120 migrants sont morts et 253 
autres sont portés disparus au 
large des côtes libyennes, a 
révélé l’OIM.  

In Agences 
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Dans un entretien à FAF 
TV, le joueur de l’équipe 
nationale livre ses 
impressions concernant 
son retour en EN et sa 
brillante prestation au 
cours des deux matchs 
amicaux face à la 
Bolivie et l’Afrique du 
Sud, ainsi que ses 
ambitions avec la 
sélection nationale. 
L'attaquant de l'équipe natio‐
nale de football, Yacine Ben‐
zia, auteur de trois buts en 
deux matchs face à la Bolivie 
et à l’Afrique du Sud lors du 
Tournoi FIFA Series‐2024 
organisé en Algérie, a estimé 
que son retour en sélection 
«signe le début d'une très 
belle histoire avec les Verts», 
appelant les supporters algé‐
riens à s'unir autour de leur 
sélection en prévision des 
échéances à venir. «Je suis 
fier d'être de retour, car cela 
fait cinq ans et demi que je 
n'ai pas été appelé en équipe 
nationale. J'ai fait de gros 
efforts et j'ai surmonté de 
nombreux défis, mais je n'ai 
jamais perdu espoir. Mon 
objectif principal était de 
revenir en équipe nationale. 
Marquer des buts avec l'équi‐
pe nationale à mon retour 
m'a rendu très heureux.», a 
déclaré l'attaquant du club 

azerbaïdjanais QarabaFK 
dans un entretien accordé à 
FAF TV. Le nouvel attaquant 
des «Verts» a décrit sa pre‐
mière entrée au centre tech‐
nique de Sidi Moussa, sous la 
conduite du sélectionneur 
bosnien Vladimir Petkovic, 
comme «pleine de nostalgie 
en raison de la longue absen‐
ce», soulignant que son adap‐
tation au sein du groupe s'est 
effectuée de la meilleure des 
manières. «Je me suis vite 
senti impliqué avec mes col‐
lègues car je connais bien le 
lieu et un certain nombre de 
joueurs et d'entraîneurs. Il y a 
eu des moments qui m'ont 
fait chaud au cœur et j'étais 
soulagé de mon retour. C'était 
un défi personnel. Je travaille 
dur et je m'entraîne tous les 
jours, et quand je vois les 
résultats de mon travail, cela 

me motive à faire un plus 
grand effort», a‐t‐il dit. Le 
joueur de 29 ans a également 
ajouté : «je traverse actuelle‐
ment une période de transi‐
tion. Il y a des années, je me 
considérais comme l'un des 
jeunes joueurs de l'équipe 
nationale, mais maintenant je 
me trouve entre la jeune 
génération et l'ancienne 
génération». Revenant sur le 
tragique accident de la route 
qui a failli lui coûter la vie, 
Benzia a déclaré : «C'était des 
moments très difficiles et 
tristes, mais je crois en la 
volonté et le destin de Dieu. 
Nous faisons des erreurs 
dans la vie, mais nous 
essayons toujours de les rec‐
tifier. Heureusement, j'étais 
entouré de ma famille, de mes 
amis proches et de mon 
agent. Ils ont tous contribué à 

me soutenir, ce qui m'a beau‐
coup aidé à surmonter cette 
épreuve.». L'attaquant algé‐
rien qui a été sacré champion 
d'Azerbaïdjan avec son club, 
a disputé les deux derniers 
matches amicaux des «Verts» 
pendant la trêve de mars der‐
nier. Il a mené les «Verts» à la 
victoire contre la Bolivie                
(3‐2), puis au match nul 
contre l'Afrique du Sud (3‐3), 
au cours duquel il a inscrit 
deux buts, dont un réussi 
suite à un magnifique geste 
acrobatique. A noter que Yas‐
sine Benzia, l'ancien joueur 
de l'Olympique Lyonnais, a 
été absent de l'équipe natio‐
nale pendant six ans, puisque 
sa dernière convocation 
remonte à 2018, alors qu'il 
évoluait dans les rangs du 
club turc de Fenerbahçe.  

R.S. 

YACINE BENZIA :  

«Mon retour signe le début d'une 
très belle histoire avec les Verts»

SPORTS

JO ET JP-2024 :  

Le COA salue le soutien du Chef de l’Etat à l’élite sportive   
Le secrétaire général du Comité olym‐
pique et sportif algérien (COA), Kheired‐
dine Barbari, a salué le soutien indéfec‐
tible du président de la République,                     
M. Abdelmadjid Tebboune, pour tous les 
athlètes qualifiés aux Jeux olympiques et 
paralympiques Paris‐2024, affirmant la 
bonne prise en charge de l'élite nationa‐
le, appelée à hisser le drapeau national 
dans les événements sportifs internatio‐
naux. «Le soutien du président de la 
République, M. Abdelmadjid Tebboune, 
depuis l'entame de la préparation des 
athlètes algériens aux JO et JP 2024, 
c'est‐à‐dire il y a plus de trois ans et l'or‐
ganisation des Jeux méditerranéens 
d'Oran 2022, a été mis en œuvre en met‐
tant à leur disposition tous les moyens de 
préparation adéquats et une enveloppe 
financière spéciale pour leur prise en 
charge», a déclaré Barbari en marge du 
tournoi de futsal de la presse sportive à 
Alger. Le SG du COA a assuré que «cette 
prise en charge des athlètes confirme la 
préoccupation des hautes autorités de 

l'Etat à mettre à leur disposition tous les 
moyens, comme elles l'ont déjà fait, pour 
leur participation aux Jeux olympiques et 
paralympiques 2024, y compris la prise 
en charge des stages à l'étranger». Le 
président de la République a rassuré, 
lors d’une réunion du Conseil des 
ministres tenue dimanche dernier, que 
«la prise en charge de l'élite nationale, ne 
fait pas de distinction entre les élites par‐
ticipant aux Jeux olympiques et paralym‐
piques, appelées à hisser le drapeau 
national dans les événements sportifs 
internationaux». M. Barbari a également 
salué les nombreux messages de soutien 
du président de la République, qui ont 
boosté le moral des athlètes appelés à 
réaliser des résultats lors des compéti‐
tions internationales. Concernant les 
aides financières de l'Etat mises à la dis‐
position des athlètes pour leur prépara‐
tion aux joutes olympiques et paralym‐
piques, Barbari a indiqué que «ce finan‐
cement est géré par le ministère de la 
Jeunesse et des Sports qui alimente 

directement les Fédérations sportives 
nationales concernées. Pour le COA, sa 
mission est d'accompagner les Fédéra‐
tions en fournissant des bourses olym‐
piques aux athlètes d'élite de différentes 
disciplines».  
«Jusqu'à présent le COA à travers le 
Comité olympique international (CIO) a 
octroyé huit (8) bourses pour des ath‐
lètes d'élite figurant dans le Top Ten, en 
plus d'autres bourses zonales et de celles 
que le COA donne de son budget», a‐t‐il 
ajouté, avant d'enchainer: «Le COA est en 
constante coordination avec les parties 
concernées pour réaliser les objectifs 
tracés et permettre aux athlètes d'hono‐
rer les couleurs nationales». Concernant 
les athlètes paralympiques, le secrétaire 
général du COA a assuré du soutien spé‐
cial dont bénéficient ces sportifs qui ont 
honoré l'Algérie lors des précédentes 
éditions des JP. «Le président de la Répu‐
blique a assuré que la prise en charge de 
notre élite nationale, ne fait pas de dis‐
tinction entre les élites participant aux 

Jeux olympiques et paralympiques. En 
attente de la création d'un Comité para‐
lympique national, la Fédération nationa‐
le de handisport (FAH) fait un énorme 
travail pour subvenir aux besoins des 
athlètes paralympiques, notamment, au 
niveau logistique et organisationnel», a‐
t‐il dit.  
A quatre mois du coup d'envoi des JO 
2024 (26 juillet ‐ 11 août), l'Algérie a 
réussi à qualifier 32 athlètes aux joutes 
de Paris et 16 sportifs aux Jeux paralym‐
piques en plus de l'équipe de goal Ball 
(dames), en attendant d'autres d'ici le 
mois de juin prochain, dernier délai de 
qualification pour l'ensemble des ath‐
lètes paralympiques.  
Le SG du COA a indiqué que l'objectif de 
l'instance olympique algérienne, chargée 
des fédérations olympiques, est de réus‐
sir à hisser le nombre de qualifiés chez 
les valides, à une quarantaine d'athlètes 
lors de prochains tournois de qualifica‐
tion olympiques prévus jusqu'au mois de 
juin.  APS 

PRÉPPRÉPARAARATION DEDE LALA CANAN FÉMININEFÉMININE :    

Premieemier enentraîaînemennement des «VeVertes» à Tuninis 
La sélection algérienne féminine de foot‐
ball a effectué sa première séance d’en‐
traînement à Tunis dans le cadre de son 
stage de préparation à Gamarth jusqu'au 
8 avril prochain, lequel sera ponctué par 
une double confrontation amicale face à 
la Tunisie, les 4 et 7 avril (15h00) au 
stade Chedly Zouiten, en prévision de la 
phase finale de la Coupe d'Afrique des 

nations CAN‐2024, a indiqué la Fédéra‐
tion algérienne (FAF) mardi sur son site 
officiel. La séance a vu la participation 
des 17 joueuses présentes au sein de ce 
regroupement, en attendant que le grou‐
pe se complète ce mardi avec l’arrivée 
des dernières joueuses convoquées, a 
précisé la FAF, tout en soulignant que les 
joueuses de Metz, Lydia Belkacemi et 

Inès Boutaleb sont forfaits pour ce stage 
pour cause de blessure. La sélection 
féminine reste sur une brillante qualifi‐
cation pour la phase finale de la CAN‐
2024, après avoir dominé, dans les deux 
manches, le Burundi : 5‐1 puis 1‐0. Les 
deux matches se sont joués en novembre 
dernier au stade olympique du 5‐juillet à 
Alger.  APS 

CHAMPIONNACHAMPIONNAT D’AFRIQD’AFRIQUE 
DEDE RAFLERAFLE :    

DIX PAYS CONFIRMENT LEUR 
PARTICIPATION AU RENDEZ-
VOUS DE TOUGGOURT 
 
« Dix pays ont confirmé, jusqu’au‐
jourd’hui (jeudi), leur participation au 
Championnat d’Afrique de Rafle (gar‐
çons et filles) qui aura lieu en mai pro‐
chain dans la ville de Touggourt, à la 
salle Omnisport « El Moustakbel «, a‐t‐
on appris auprès du président de la 
Confédération africaine de Rafle 
(CARA), l’Algérien Mohamed Yacine 
Kafi.  La ville de Touggourt sera la capi‐
tale du Rafa africain. Elle sera prête à 
accueillir ses invités du continent afri‐
cain à l’occasion des Championnats 
d’Afrique (garçons et filles) qui se 
dérouleront du 20 au 25 mai au la salle 
El Moustakbel «, a‐t‐il précisé à l’APS 
Outre l’Algérie (pays organisateur), 
l’événement verra la présence confir‐
mée de dix pays : Egypte, Tunisie, Dji‐
bouti, Maroc,  Zambie, Kenya, Nigeria, 
Lesotho et Libye, en attendant la confir‐
mation d’autres pays pour participer à 
cet important événement. « Parallèle‐
ment à ce championnat continental, il y 
aura une exposition des industries des 
différentes sociétés, ainsi que des mani‐
festations culturelles pour connaitre le 
patrimoine traditionnel de la ville «, a 
ajouté le président de la Confédération.  
Généralement dans ce genre de compé‐
tition, le comité d’organisation fixe, un 
mois avant le coup d’envoi du tournoi, 
comme date butoir de la confirmation 
nominative de participation des pays 
concernés qui auront le droit d’engager 
huit athlètes au maximum pour la com‐
pétition qui se déroulera en individuel, 
double, tir de précision (garçons et 
filles) et le double mixte. Et en sa quali‐
té de pays organisateur, l’Algérie aura le 
droit d’engager plus d’athlètes, un privi‐
lège attribué, selon la réglementation en 
vigueur.  « Les préparatifs avancent bien 
pour réunir les meilleures conditions 
afin de réussir cet événement sportif et 
conforter encore d’avantage la réputa‐
tion de l’Algérie dans ce domaine «, a 
indiqué Mohamed Yacine Kafi.  Le pro‐
gramme arrêté le moment voulu, devra 
comporter la traditionnellement la 
réunion technique et le tirage au sort de 
la compétition, prévues généralement le 
lendemain de l’arrivée des délégations. 
Le tournoi se déroulera, comme il est de 
coutume, dans une salle couverte dotée 
des meilleures commodités et où seront 
implantés quatre terrains (28 m de lon‐
gueur et 4 m de largeur). APS

POUR RÉGULER LE MARCHÉ 
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T
out s’est arrêté, rien n’a pu 
alors continuer à faire du 
bruit, tant la déflagration 

de « Soubhan Allah » a fait taire 
toute musique, tout bruit, toute 
expression. Le texte de la chan‐
son dénonçait, justement, les 
opportunistes, les arrivistes, les 
Rastignac, ceux qui croient 
avancer vite et gravir les éche‐
lons de la société sans égard à 
leurs aînés, aux maîtres, aux 
chouyoukh. Et cette méprise ‐ 
pour ne pas dure mépris ‐ est 
inacceptable. D’où les mots 
d’une extrême violence de cette 
chanson immortelle.  
 
LE « CARDINAL » A PARLÉ 
Mais connaissez‐vous l’auteur 
du texte de la chanson ? Pour le 
commun des adeptes du chaabi, 
c’est Mustapha Toumi ; mais 
certains doutent de cette pater‐
nité et affirment avec force 
arguments que l’auteur était un 
jeune barde des Hauts Plateaux, 
qui avait participé à un 
concours du melhoun et dont la 
postérité n’a pas gardé le nom. 
Toumi avait pris le texte, l’a 
édulcoré et mâtiné à « la sauce 
algéroise », puis El Hadj en 
rajouta une couche pour l’adap‐
ter à sa propre personnalité. 
Comme il le dit lui‐même à la fin 
de la chanson :  
 
« Saheb el-mandoum wal ksid  
Toumi kal Most’fa 
Welli ghanaha âmid 
Fiha yatsarraf 
Cheikh El Anka ida kfa ! » 
 
MAIS QUI ÉTAIT MUSTAPHA 
TOUMI ?  
Il y a dix ans s'éteignait l'artiste 
engagé, poète et moudjahid, 
Mustapha Toumi, qui a mis son 
art au service de la cause natio‐
nale, laissant derrière lui un 
actif de plusieurs poèmes inter‐
prétés par des grands noms de 
la chanson algérienne. 
Auteur, compositeur, poète et 
peintre et journaliste à la radio, 
le défunt est l'un des brillants 

paroliers ayant contribué, à tra‐
vers la chanson châabi, à la pré‐
servation de la mémoire collec‐
tive et du riche patrimoine 
immatériel. Né en 1937 à la Cas‐
bah d'Alger, où il avait grandi, 
l'artiste a participé à des émis‐
sions radiophoniques outre ses 
apparitions dans des pièces de 
théâtre dont "Kahina" en 1950 
avec les deux icônes du quatriè‐
me art algérien, Mahieddine 
Bachtarzi et Mustapha Kateb. 
Militant politique depuis son 
jeune âge, le défunt était chargé 
de la rédaction et de la lecture 
des communiqués de presse sur 
les ondes de la radio clandesti‐
ne "La voix de l'Algérie libre et 
combattante" qui était un véri‐
table porte‐voix de l'Algérie à 
l'échelle internationale. Après 
l'indépendance, il a été nommé 

chargé des affaires culturelles 
au ministère de l'Information 
en sus d'autres postes. Feu 
Toumi avait également des 
contributions dans la revue de 
"Novembre". L'artiste a laissé 
également une trace dans le 
cinéma avec des scénarios et 
des dialogues de certains films 
tels que "Chebka" du réalisateur 
El Ghouti Ben Deddouche 
(1976). Courtisé par les sommi‐
tés 

de la chanson algérienne de son 
époque, feu Toumi le parolier 
est l'auteur de plusieurs chefs‐
d'œuvre à l'instar de l'immor‐
telle "Soubhan Allah Ya L'tif" 
interprété par le Cardinal El‐
Hadj M'hamed El‐Anka, "Che 
Guevara" de Mohamed Lamari, 
"Ya Dellal" de Nadia, "Ki El 
Youm Ki Zman" de Amar El 
Achab et "Soummam" écrite 

spécialement pour la diva du 
Tarab, Warda El‐Djazaïria, à 
l'occasion de la célébration du 
30e anniversaire du Congrès de 
la Soummam. 
Le défunt s'est éteint le 3 avril 
2013 à l'âge de 76 ans, laissant 
derrière lui un riche actif dans 
différents domaines. 

I.M.Amine

CULTURE

MOHAMED YACINE LOUNICI 

Lauréat du Premier Prix                   
au 13e Festival de la chanson 

chaâbie 

Le chanteur Mohamed Yacine Lounici de 
Ain Defla a été distingué, à Alger, du Pre‐
mier Prix au 13e Festival culturel natio‐
nal de la chanson chaâbie, en présence 
de la ministre de la Culture et des Arts, 
Soraya Mouloudji, accompagnée de plu‐
sieurs invités de marque. 
A l’Auditorium Moufdi‐Zakaria à Kouba, 
les deuxième et troisième prix ont été 
décernés à la jeune chanteuse, Marwa 
Larabi, de Blida, et à Belkacem Kadri, de 
Béjaïa, alors que le prix du Jury a été 
obtenu par la jeune Sabriya Bouadjedj, 

de Mostaganem. Soraya Mouloudji 

était accompagnée du Com‐
missaire de la 13e édition de ce festival, 
Abdelkader Bendaâmache, du président 
du Conseil national des droits de l’hom‐
me, Abdelmadjid Zaâlani, de directeurs 
d’institutions culturelles sous tutelle, 
ainsi que de grande figures de la Chan‐
son chaâbie, à l’instar de H’cissen Saadi, 
ainsi que d’autres, à qui le festival a 
rendu hommage, Abderrahmane El 
Kobbi et Mehdi Tamache notamment. 
La ministre de la Culture et des Arts a 
d’abord fait part, lors d’un point de pres‐
se, de "son bonheur" d’assister à la  

 
clôture du 13e Festival culturel 

national de la Chanson chaâbie, qui, a‐t‐
elle noté avec satisfaction, "a pris lors de 
cette édition, la forme d’un concours 
national". Soraya Mouloudji a fait savoir 
que les quatre lauréats de ce festival 
"bénéficieront de la possibilité d’enre‐
gistrer leurs premiers albums, après 
avoir été encadrés, avec les treize autres 
candidats en lice pour le podium, dans 
des ateliers de formation". "Ce festival, a 
poursuivi la ministre, a également été 
couronné par la parution d’une précieu‐
se publication contenant les poésies du  

 
Melhoun des deux dernières édi‐

tions de ce festival". 
Présidé par Mustapha Bouafia, le jury, 
composé notamment de Khaled Yacine 
Chahlal, Sid Ali Driss, Abdelkader Rez‐
kellah et Nacer Mokdad, a relevé l’"équi‐
valence des niveaux" des candidats, 
expliquant que l'évaluation a tenu 
compte de sept critères parmi lesquels 
l'originalité, la justesse et la bonne dic‐
tion dans l’interprétation du texte 
(qcid), la créativité et la précision dans 
les ornements, ainsi que la maîtrise 
mélodique et rythmique du texte. 

I.M./Agence 

LA POLÉMIQUE N’EST PAS PRÈS DE S’ÉTEINDRE 

QUI A ÉCRIT LE CHEF-D’ŒUVRE DE LA MUSIQUE 
CHAABI, "SOUBHAN ALLAH YA L'TIF" ?

OUVERTURE DU 10E FESTIVAL DE L’INCHAD 

La troupe tunisienne El Gobba insuffle un air de spiritualité 

La 10e édition du Festival international de l’In‐

chad de Constantine s’est ouverte lundi soir au 

Théâtre régional Mohamed‐Tahar‐Fergani dans 

une atmosphère tout en spiritualité créée par la 

troupe tunisienne El Gobba. La troupe qui se 

produit pour la première fois en Algérie a 

impressionné le public à travers une expression 

sensorielle intense, glorifiant et louant le Pro‐

phète Mohammed (QSSSL), son message de 

paix et de sérénité pour les musulmans et l’hu‐

manité entière. Le public a voyagé pendant 

deux heures de temps dans un monde de spiri‐

tualité conçu par la troupe El Gobba qui a donné 

libre cours à une expression artistique reflétant 

la tradition mystique et spirituelle de l’Islam à 

travers des séquences de "dikr" et de "madh" 

du Prophète. Des récitals de musique, dont "Sal‐

lou Aala El bachir", considérée comme la pièce 

noyau de la troupe qui l’a interprétée à la voie 

Karzazya (un style soufi) fusionnée à une 

musique mondiale a entraîné le public dans un 

état de "haute concentration". Les danses évo‐

catrices interprétées par des artistes de la trou‐

pe El Gobba composée de 30 membres vêtus de 

costumes traditionnels ont merveilleusement 

coloré la scène créant une ambiance de médita‐

tion spirituelle, joyeuse et entraînante. Une 

séquence de "Douâ" a été consacrée dans le 

cadre de ce spectacle à la Palestine suscitant 

une grande interactivité du public qui a chaleu‐

reusement applaudi l’initiative. 
I.Med/Agence 

En pleine mode de la « chansonnette » chaabi, vers le milieu des années 1960, alors que Guerouabi, El Ankis, Zahi ou Chaou s’imposaient 
dans la chanson populaire avec des textes légers et sentimentaux, El Hadj M’Hamed El Anka mit en disque « Soubhan Allah ya l’tif ». Et ce 
fut un tremblement de terre dans le monde de la musique !
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En 2022, les gaspillages 
alimentaires mondiaux 
ont concerné environ 
1,05 milliard de tonnes 
de produits alimen‐
taires. 
 C’est ce qu’indique le 
Programme des Nations 
unies pour l’environne‐
ment (PNUE) dans son 
récent rapport sur l'in‐
dice de gaspillage ali‐
mentaire publié le 27 
mars dernier.  Le volu‐
me annoncé traduit une 
progression de 12,78 % 
des gaspillages alimen‐
taires qui concernaient, 
931 millions de tonnes 
d’aliments en 2019. 
Dans les détails, environ 
60 % de ces gaspillages 
alimentaires sont géné‐

rés au niveau des 
ménages, 28 % provien‐
nent des circuits de res‐
tauration tandis que 12 
% sont enregistrés au 
niveau du commerce de 
détail. Ce développe‐
ment intervient alors 
qu’environ 783 millions 
de personnes sont en 
proie à la faim, soit envi‐
ron 10 % de la popula‐
tion mondiale. Le PNUE 
rappelle aussi que le 
coût des pertes et des 

gaspillages alimentaires 
pour l’économie mon‐
diale est estimé à envi‐
ron 1 000 milliards $ 
par an. Dans un tel 
contexte, l’organisme 
onusien qui ambitionne 
de réduire de moitié les 
gaspillages alimentaires 
d’ici 2030, promeut la 
mise en œuvre de parte‐
nariats public‐privé 
(PPP) en vue de trouver 
des solutions efficaces.  
« Il est essentiel de 

garantir que les ali‐
ments nourrissent l’hu‐
manité et ne finissent 
pas dans les décharges.  
Les PPP sont un outil clé 
qui donne des résultats 
aujourd’hui, mais un 
soutien renforcé est 
nécessaire : qu’ils soient 
philanthropiques, com‐
merciaux ou gouverne‐
mentaux, les acteurs 
doivent se rallier à des 
programmes qui s’atta‐
quent aux conséquences 
énormes du gaspillage 
alimentaire sur la sécu‐
rité alimentaire, notre 
climat et nos porte‐
feuilles », a déclaré Har‐
riet Lamb, un des princi‐
paux auteurs du rap‐
port. In Agence Ecofin

 
KIOSQUE INTERNATIONAL

SELON LE PNUE  

Les gaspillages alimentaires 
mondiaux ont progressé  

de 13 % entre 2019 et 2022

Les gaspillages alimentaires 
représentent un fléau sur le plan 

mondial. Chaque année, ils 
occasionnent des pertes économiques 

considérables et constituent un 
obstacle majeur dans la lutte contre la 

faim dans le monde.

GRIPPE AVIAIRE  

Une personne infectée par une vache  
laitière aux États-Unis  

Une personne a été déclarée positive à la 
grippe aviaire après avoir été infectée 
par une vache laitière au Texas, ont 
annoncé les autorités américaines lundi, 
alors que l'inquiétude grandit autour du 
virus. Il s'agit seulement du deuxième cas 
de personne testée positive à la grippe 
aviaire aux États‐Unis, après que le virus 
a rendu malade des troupeaux au Texas, 
au Kansas et dans plusieurs autres États 
au cours de la semaine dernière. «Le 
patient a signalé une rougeur des yeux 
(correspondant à une conjonctivite), 
comme seul symptôme, et se rétablit», 
ont précisé les autorités lundi, ajoutant 
qu'il a été isolé et traité avec  un médica‐
ment antiviral utilisé pour la grippe.  
Pour les autorités sanitaires, cette infec‐
tion ne change pas leur évaluation du 
risque pour la population américaine, 
considéré comme «faible». Un premier 
cas avait été découvert dans le pays en 
2022, dans le Colorado, mais il s'agissait 
d'une infection par des volailles. Depuis, 

chèvres et vaches ont été touchées, a‐t‐
on appris la semaine dernière, à la sur‐
prise des experts.  Si nous continuons de 
trouver des foyers de contamination au 
sein de vaches, cela signifie qu'il faudra 
surveiller  les vaches», estime auprès de 
l'AFP Louise Moncla, chercheuse à l'école 
vétérinaire de l'Université de Pennsylva‐
nie. «Cela constituerait un grand change‐
ment dans notre manière de comprendre 
ces virus.»  Les experts s'inquiètent du 
nombre croissant de mammifères infec‐
tés par l'influenza aviaire hautement 
pathogène  (IAHP) et sa souche H5N1, et 
de son potentiel de propagation entre 
mammifères, même si les cas chez les 
humains sont très rares.  
Un enfant de neuf ans, porteur de la 
souche H5N1, est décédé de la grippe 
aviaire au Cambodge en février, après 
trois décès dans le même pays en 2023. 
«Pour l'instant, le grand public n'a pas 
vraiment de raison de s'inquiéter», esti‐
me Louise Moncla. «Les premiers tests 

n'ont pas montré de changement dans le 
virus qui le rendrait plus transmissible 
vers les humains», a annoncé le ministè‐
re  de l'Agriculture, les Centres de 
contrôle et de prévention des maladies 
(CDC) et l'Agence américaine du médica‐
ment (FDA), dans un communiqué la 
semaine dernière, ajoutant que les 
vaches avaient été infectées par des 
oiseaux sauvages. Selon les autorités 
texanes,  l'infection des bovins ne pré‐
sente pas de problème pour la commer‐
cialisation du lait, car les laiteries sont 
tenues de détruire le lait des vaches 
malades.  
La pasteurisation tue également les 
virus. Elles ont par ailleurs assuré s'effor‐
cer d'aider les laiteries touchées à limiter 
l'exposition de leurs employés et à sur‐
veiller et tester ceux travaillant avec du 
bétail infecté. Les cas de vaches laitières 
infectées par l'IAHP sont une première 
aux États‐Unis, selon l'Association améri‐
caine vétérinaire. Le 20 mars,  le Minne‐

sota avait découvert des cas de grippe 
aviaire parmi de jeunes chèvres. «La 
détection de l'IAHP, d'abord chez des 
chèvres puis chez des vaches laitières, 
souligne l'importance du respect des 
mesures de biosécurité, de la vigilance 
dans la surveillance de la maladie et l'in‐
tervention immédiate de votre vétérinai‐
re quand quelque chose semble clocher», 
a indiqué Rena Carlson, présidente de 
l'Association américaine vétérinaire, 
dans un récent communiqué.  
La grippe aviaire a tué un ours polaire en 
Alaska d'après les autorités, et des cen‐
taines de milliers de mammifères marins 
sont morts à cause du virus en Amérique 
du Sud, selon le Comité scientifique sur la 
recherche antarctique.  
Depuis l'été 2021, le virus de l'influenza 
aviaire a provoqué la mort et l'abattage  
de millions de volailles en Europe. La 
France a abattu plus de 30 millions de 
volailles entre l'été 2021 et l'an dernier.  

In Agences 

TENDANCE  

LA SIESTE, UNE HABITUDE 
D’AVENIR ?  
Que ce soit pour des raisons de santé, pour être plus pro-
ductif ou pour s’adapter au changement climatique, la 
sieste, notamment au travail, est l’objet de nombreuses 
discussions à travers le monde, et les médias internatio-
naux s’en font l’écho.  
Faire la sieste est une tradition dans de nombreux pays, 
mais elle pourrait se généraliser en raison du réchauffe-
ment climatique, à en croire le site Bloomberg. À Dubaï, 
les plages sont ouvertes la nuit l’été et la baignade noc-
turne autorisée, tandis que de plus en plus d’évènements 
sportifs, comme les courses de F1 se déroulent la nuit. 
Les pays du Golfe ont interdit le travail extérieur en 
milieu de journée. En Inde, les autorités ont ouvert les 
écoles très tôt le matin pour éviter aux enfants d’être 
dehors à midi. Même l’Europe est concernée. Pour preu-
ve, lors de l’épisode caniculaire de l’été 2023, des méde-
cins allemands  ont préconisé que les salariés fassent la 
sieste afin de rester productifs. Pour le site américain, 
“nous devrons avoir des discussions sérieuses sur le 
déplacement des activités – professionnelles et récréa-
tives – vers des moments plus frais de la journée.  En 
d’autres termes, les employeurs vont devoir adopter la 
culture de la sieste.”Aux Philippines, cette culture est 
déjà profondément ancrée, comme l’a découvert Samir 
Arabzadeh, réalisateur suédois expatrié aux Philippines. 
Il en a fait un court documentaire  intitulé Powernap-
per’s Paradise, diffusé par le site culturel australien 
Aeon. En s’installant dans le pays, il a découvert que “plu-
tôt que de ressentir le besoin d’avoir toujours l’air occu-
pé, les employés dormaient souvent ouvertement et sans 
gêne pendant  leurs horaires de travail” et que la société 
philippine “semble se contenter d’avancer à un rythme 
tranquille et ne souhaite pas se laisser précipiter dans 
un monde toujours plus pressé”. En Espagne, où la sieste 
est aussi une habitude ancienne, les horaires de travail 
font l’objet d’une controverse depuis que Yolanda Díaz, 
deuxième vice-présidente et ministre du Travail et de 
l’Économie sociale, a récemment dénoncé la culture de la 
sieste et des horaires nocturnes, car cela est domma-
geable pour la santé des employés notamment. Le site de 
la chaîne américaine CNN explique  que les Espagnols ne 
sont pas plus productifs que les autres Européens mal-
gré leurs horaires à rallonge et qu’ils dorment même 
moins. Selon Marta Junqué, qui travaille pour l’associa-
tion Time Use Institute, à Barcelone, ce rythme date de la 
Seconde Guerre mondiale, quand le dictateur Francisco 
Franco, au pouvoir de 1936 à 1975, a aligné le fuseau 
horaire espagnol sur celui de son allié allemand. Quant à 
la sieste, qui vient du latin sexta et désigne la sixième 
heure après l’aube, elle est une habitude bien méditerra-
néenne, pour éviter les grosses chaleurs méridiennes, 
mais s’est généralisée en Espagne “à l’époque de Franco, 
car la crise économique a obligé les gens à cumuler plu-
sieurs emplois”.  
Si le maintien de ces habitudes fait débat en Espagne, la 
question du sommeil diurne agite aussi les États-Unis. 
In Courrier International
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DJAMAA EL DJAZAÏR :  

LE RECTEUR REÇOIT 
UNE DÉLÉGATION 
PALESTINIENNE 

 
Le recteur de Djamaa El Djazaïr,                

Cheikh Mohamed Maâmoun Al Kacimi 
Al Hoceini, a reçu mardi, au siège de la 
mosquée (Alger), la délégation palesti
nienne participant à la cérémonie de 
clôture de la 2e édition du concours 

national du « Prix du meilleur poème 
en éloge au Prophète Mohammed », a 
indiqué un communiqué de cet éta

blissement religieux. Cette délégation, 
précise le communiqué, se compose 
du président de l’Association de fra

ternité et d’amitié palestino algérien
ne, Asaad Omar Qadri, du président 

du Haut Conseil palestinien soufi, 
Abdelkrim Nadjm, et des membres de 
la présidence dudit conseil, Saad Cha

raf et Djamil Al Masri, ainsi que des 
membres de la troupe palestinienne 

de madihs « Ahbab Al Mustafa ».
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C’était le plus grand hôpital de 
la bande de Gaza. C’est 
aujourd’hui un champ de 
ruines. Après deux semaines 
de siège, les forces sionistes 
se sont retirées de l’enceinte 
de l’hôpital al Chifa. Des 
témoins sur place parlent de 
centaines de cadavres en 
décomposition tout autour de 
l’hôpital. À l’ONU, c’est la 
consternation. La Défense 
civile de Gaza a fait état de 
300 morts à l'intérieur et 
autour de l'hôpital dans les 
opérations israéliennes. Le 
coût humain pour les civils est 
effroyable, admet Margaret 
Harris, porte parole de l’OMS, 
citée par des médias. « On sait 
qu’au moins 21 patients sont 
morts pendant le siège. Il n’y 
avait plus de nourriture, plus 
d’eau : ils devaient se partager 
une bouteille pour 15 per
sonnes. Il n’y avait plus de toi
lettes. Il y avait des patients 
en soins intensifs qui avaient 
des cathéters urinaires mais il 
n’y avait plus de poches dis
ponibles, donc vous imaginez 
un peu l’horreur... ». Une hor
reur qui continue pour les 

autres rares hôpitaux encore 
debout. Celui de Kamal 
Adwan reçoit chaque jour une 
quinzaine d’enfants mal nour
ris. Sans nourriture pour les 
bébés et pour leur mère, la 
mortalité infantile explose à 
Gaza. Et ce sera pire mainte
nant qu’al Chifa a disparu.                     
« Détruire al Chifa, c’est arra
cher le cœur du système de 

santé à Gaza, poursuit Marga
ret Harris. C’était un énorme 
hôpital : 750 lits, 25 salles 
d’opérations, 30 salles de 
soins intensifs… C’était l’en
droit où les gens allaient pour 
être bien soignés. ». L'ONG 
World Central Kitchen, où tra
vaillaient les victimes, était 
censée mettre en pratique les 
propositions américaines de 

corridors humanitaires pour 
essayer d'enrayer la famine 
dans Gaza, explique Jean
François Corty. Sept humani
taires de l'ONG américaine 
World Central Kitchen (WCK) 
ont été tués dans une frappe 
alors qu'ils distribuaient de la 
nourriture dans la bande de 
Gaza. Cette ONG "était mise en 
avant ces derniers temps 
comme étant un acteur qui 
allait opérationnaliser les 
propositions de corridors 
maritimes américaines et 
européennes, c'est à dire 
qu'elle était censée utiliser la 
nourriture des bateaux qui 
commencent à arriver pour 
une distribution dans Gaza", 
explique Jean François Corty, 
vice président de Médecins du 
Monde, chercheur associé à 
l'IRIs, cité par une télévision 
française. "On voit bien qu'il y 
a un message envoyé par l'ar
mée israélienne, y compris 
aux Européens et aux Améri
cains qui, au travers d'une 
aide étatique, essayent de 
limiter la catastrophe", 
déduit il. 

 Avec agences  

Tout est détruit. Aussi bien les différents bâtiments de l'hôpital que les immeubles aux alentours... 
Des blessés soignés dans l'établissement ont été ensevelis. 

FACE À L’HORREUR DANS L’ENCEINTE DE L’HÔPITAL AL-CHIFA 

Consternation de l’ONU

L’HISTORIEN MED-LAMINE BELGHIT 
DÉCRYPTE LA RECONNAISSANCE PAR LA 
FRANCE DES CRIMES DU 17 OCTOBRE 
1961 
« NOUS ŒUVRONS  
POUR LA RECONNAISSANCE 
OFFICIELLE DE CRIMES D’ÉTAT » 
 Il y a quelques jours, les députés français 
ont condamné la répression policière de 
1961 contre des manifestants algériens à 
Paris en la qualifiant de "répression san
glante et meurtrière", marquant ainsi une 
nouvelle étape dans la reconnaissance par 
le pays du massacre que les autorités ont 
tenté d'étouffer pendant des décennies.  
En effet, l'Assemblée nationale, la 
chambre basse du Parlement, a voté par 
67 voix contre 11 en faveur d'une résolu
tion non contraignante qui condamne les 
brutalités policières commises le 17 
octobre 1961. La résolution demande 
également à la France d'instaurer une 
journée nationale du souvenir. « C’est une 
avancée certaine, mais on ne s’en conten
tera pas. Car, voyez vous, ceux qui pen
sent avoir eu gain de cause se trompent, 
car il s’agit d’une résolution non contrai
gnante, et la France considère toujours 
l’Algérie à l’aune de ses seuls intérêts. La 
reconnaissance des crimes du 17 octobre 
n’a pas été dénoncée comme un crime de 
guerre, mais juste comme une répression 
disproportionnée. «D’ailleurs, allez ouvrir 
le coffre des archives de la guerre d’Algé
rie et vous allez vous enfoncer droit sur le 
mur des secrets d’Etat et des interdits.         
« D’ailleurs une députée du parti des 
Verts, proche du parti présidentiel, avait 
dit texto que l’Elysée avait instruit que 
dans le texte de l’Assemblée, que les inté
rêts de la France devaient être préservés, 
comme il ne devait pas y avoir mention 
d’un crime d’Etat impliquant l’autorité de 
l’Etat.  «Nous, historiens algériens, ne 
sommes pas dans la logique des dénon
ciations verbales et des expressions poli
ticiennes, mais nous œuvrons pour une 
reconnaissance pure et simple des crimes 
d’Etat et des crimes de guerre ». 

Propos recueillis par F.O. 
 

NOUVEAU STATUT DES HOSPITALO-UNIVERSITAIRES :  

DES « ACQUIS IMPORTANTS » 
Le nouveau statut parti
culier des enseignants  
chercheurs hospitalo

universitaires comporte 
des « acquis impor

tants », dont la recon
naissance de la fonction 

pédagogique de ces 
derniers, a souligné hier 
le président du Syndicat 

national des ensei
gnants chercheurs hos

pitalo universitaires 
(SNECHU), Pr Rachid 

Belhadj. Ce denier s’ex
primait en marge d’une 

Assemblée générale 
ordinaire du syndicat 
tenue au CHU Musta

pha Bacha. Pr Belhadj a 
déclaré à la presse que 
le nouveau statut parti
culier des enseignants  
chercheurs hospitalo

universitaires comporte 

de « nouveaux acquis 
importants ». Tout en 

remerciant le président 
de la République,                  

M. Abdelmadjid Teb
boune, pour avoir                      

« concrétisé son enga
gement » de satisfaire 
les revendications des 

professionnels de la 
santé, il a cité, entre 

autres acquis, la recon
naissance de la fonction 
pédagogique de l’ensei
gnant hospitalo universi
taire. Autre avancée pour 
cette catégorie de prati
ciens de la santé, la créa
tion du nouveau poste de 

coordinateur pédagogique 
relevant de l’Enseigne
ment supérieur et de la 
Recherche scientifique, 

qui s’ajoute aux postes de 
chefs de service et 

d’unité dépendant du 
secteur de la Santé, a t
il révélé. Il a fait savoir 

qu’en parallèle à la 
publication dudit statut 
particulier, le nouveau 
régime indemnitaire 

des enseignants univer
sitaires a été rendu 

public, alors que d’habi
tude, cela se fait avec 
un intervalle de deux 

ans entre les deux  
textes. Le Pr Belhadj 

s’est, en outre, félicité 
que l’activité de jumela

ge pratiquée par les 
praticiens à l’intérieur 
du pays, ainsi que celle 

de la télémédecine 
soient désormais « plus 
organisées et obéissant 

à de nouveaux méca
nismes ». Il en est de 

même pour l’octroi des 

bourses et la prise en 
compte de la totalité de 
l’expérience profession

nelle du maître assis
tant qui rejoint la famil
le universitaire, et dont 

la moitié seulement 
était comptabilisée dans 

l’ancien statut, a t il 
poursuivi. Le président 
du SNECHU a indiqué, 
enfin, que des Assem
blées générales simi

laires à celle d’aujour
d’hui se tiendront dans 
des établissements hos

pitaliers du territoire 
national afin d’informer 
le corps hospitalo uni
versitaire médical des 
nouveautés contenues 
dans le statut particu
lier régissant l’évolu
tion de leur carrière. 

                                   R.N.

DÉCÈS DU JOURNALISTE ZOHEÏR 
ABERKANE 
LA DIRECTION GÉNÉRALE                    
DE LA COMMUNICATION À LA 
PRÉSIDENCE DE LA RÉPUBLIQUE 
PRÉSENTE SES CONDOLÉANCES 
La Direction générale de la communica
tion à la Présidence de la République a 
présenté, hier, ses condoléances suite au 
décès du journaliste Zoheïr Aberkane. 
«C’est avec une immense tristesse que la 
Direction générale de la communication à 
la Présidence de la République a appris la 
nouvelle du décès du journaliste Zoheïr 
Aberkane », lit on dans le message de 
condoléances. En cette douloureuse 
épreuve, la Direction générale de la com
munication « présente ses sincères condo
léances à la famille du défunt et à l’en
semble de la corporation médiatique, 
priant Allah Tout Puissant d’accorder au 
défunt Sa sainte miséricorde et de prêter à 
ses proches, patience et réconfort.                   
« A Allah nous appartenons, à Lui nous 
retournons ».


